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MANDAT DE LA SCHL
La Society canadienne d'hypotheques et de logement, 1'organisms du logement du 
gouvernement du Canada, a pour mandat d'appliquer la Loi nationale sur 
1'habitation.
Cette loi a pour objet d'aider a ameliorer les conditions d'habitation et de vie 
au Canada. C'est pourquoi la Societe s'interesse A tout ce qui concerne 
1'habitation, 1'expansion et le developpement urbains.
Aux termes de la Partie IX de la Loi, le gouvernement du Canada autorise la SCHL 
A affecter des capitaux A des recherches sur les aspects socio-economiques et 
techniques du logement et des domaines connexes, et A publier et diffuser les 
resultats de ces recherches. La SCHL a done une obligation legale de veiller A 
ce que tout renseignement de nature A ameliorer les conditions d'habitation et 
de vie soit connu du plus grand nombre possible de personnes ou de groupes de 
personnes.
La presents publication est 1'un des nombreux moyens d'information que la SCHL 
a produits avec 1'aide de capitaux du gouvernement federal.

STIPULATION______________________________________________________________________ _
La presente etude a ete realisee par Building Envelope Engineering pour le compte 
de la Societe canadienne d'hypotheques et de logement, aux termes de la Partie 
IX de la Loi nationale sur 1'habitation. Les analyses, interpretations et 
recomraandations sont celles des experts-conseils et n'ont pas necessairement 
1'aval de la Societe canadienne d'hypotheques et de logement, ou des divisions 
qui ont pr§te leur concours pour 1'etude et sa publication.
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SOMMAIRE

Le parement exterieur isolant est un assemblage compose de mousse isolante de 
plastique fixe a 1'exterieur d'un batiment et revfrtu d'une mince couche de stucco 
synthetique renforce a la fibre de verre. La presente etude evalue la 
performance in situ de plusieurs installations de ce type au Canada.
Vingt-cinq installations differentes, en service depuis 2 a 13 ans, ont ete 
inspect^es dans les regions de Vancouver, des Rocheuses, de Calgary, d'Edmonton 
et de Toronto. La plupart de ces parements exterieurs isolants sont de type « 
enduit mince ,» (a base de polymers), 1'isolant de polystyrene Stant recouvert 
d'un mince revetement de stucco relativement flexible en polymere acrylique. 
L' etude a ports a la fois sur les parements poses aprSs coup sur de vieux 
batiments et sur ceux posis pendant la construction. Chacune des installations 
a ete 1'objet d'un examen visuel visant a detecter tout signs de dommages 
importants ou de deterioration. S'il etait impossible d'examiner 1'ouvrage a 
partir du sol, des jumelles, un telescope d'observation et, dans la plupart des 
cas, une sellette ont ete utilises. Cheque type de problems decouvert sur 
1'ouvrage a ete photographie. Les proprietaires, administrateurs et occupants 
des immeubles ont ete interroges et les epures de presque tous les batiments ont 
eta examinees. Dans la mesure du possible, les chercheurs ont examine 
I'intdrieur des batiments pour deceler des signes de dommages lorsque 1'exterieur 
pr6sentait des anomalies.
Dans dix cas, des echantillons reprasentatifs de 1 'isolation et du rev§tement ont 
at a praievas af in de daterminer, en laboratoire, le poids de la lame, 1'apaisseur 
du revetement et de la couche de fond, 1'absorption d'eau, le type et la quantita 
de polymere de meme que la nature du renfort. Ces aiaments ont ate pesas, 
mesures, examines au microscope et photographias, et les anomalies visibles ont 
ata enregistraes. Un achantillon de polymere a ate preleve au moyen d'un solvent 
af in de comparer son spectre par spectrophotomatrie a 1'infrarouge avec celui 
d'autres polymeres. La pyrolyse a permis de daterminer les quantites de polymere 
et d'armature selon leur poids. Le poids total de la lame variait entre 2,7 et 
7,5 kg/m2 tandis que la teneur en polymere se situait entre 9,5 et 14,6 % du 
poids total de la lame, soit une moyenne de 11,8 %. L'epaisseur des couches de 
fond et de finition variait entre 0,1 mm et 4,0 mm. Le poids de la couche de 
renfort etait de 0,13 kg/m2, et prasentait peu de variations (a 1'exception du 
treillis additionnel resistant au choc), mais les types et la quantite de la 
couche de polymere posae sur le renfort variaient largement, au point ou 1'on a 
meme constata 1'absence de rev§tement dans deux cas.
Dans de nombreux cas, neanmoins, le revetement de finition etait en excellent 
etat, meme pour le plus ancien ouvrage etudie revetant une tour d'habitation. 
Plus de la moitie des ouvrages etaient en bon ou excellent etat, bien qu'aucun 
n'ait eta tout & fait exempt de d§faut. Environ 30 % des ouvrages presentaient 
des problimes visibles suffisamment graves pour menacer leur aptitude au service. 
Les dommages causes par des chocs et par 1'infiltration d'humidite constituent 
les causes les plus frequentes de dommages entrainant la reparation ou le 
remplacement.
Les probldmes observes sur le terrain sont les suivants : defaillance des 
joints, fissuration, dommages causes par des chocs, application de couches 
excessivement minces, ramollissement, erosion du revetement de finition, 
decollement, fixation mediocre, decoloration, gel durant la construction avant 
la cure, variation de la couleur, fissuration des zones soumises au mouvement des 
supports sous-j acents, reparations insatisfaisantes, presence d'algues et de 
mousse sur la surface, isolant sature d'eau, dommages causes par de 1 'eau 
provenant de 1'interieur et separation complete de 1'ouvrage par rapport au 
batiment.
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Une conception et une pose plus soignees contribueraient a eliminer certains 
problemes. Ceux-ci semblent particulierement frequents lorsqu'on avait remplace 
le systems prevu par un autre a la derniere heure. L'utilisation d'un parement 
extSrieur isolant doit etre evitSe lorsque la resistance au choc constitue un 
critere d'importance ou en presence de v^hicules, de manutention de materiaux, 
de paniers a provisions, d'enfants laisses sans surveillance et d'echafaudages 
volants servant au lavage des vitres. Ce type de parement est plus durable 
lorsqu'il est applique sur un substrat comme le bSton ou la magonnerie plutot que 
sur des plaques de platre support§es par un mur a ossature d'acier. La solidite 
de sa fixation ne doit pas dependre de I'integrite de substrats sensibles a 
1'humidite.
L'6tanch£ite de ce genre de parement est assures en surface. Par consequent, 
lorsque cette surface exposee au vent, a la pluie et au soleil est imparfaite, 
il n'y a pas d'autre moyen de defense contre les intemperies.
L'entretien de ce systeme necessite beaucoup plus d'attention que d'autres types 
d'ouvrages. Des defauts qui peuvent passer inapergus sans une inspection 
minutieuse et qui ne sont pas rectifies rapidement peuvent laisser passer des 
quantites d'eau tres dommageables. fit ant donne que le materiau utilise ressemble 
a du stucco ou H du beton, les administrateurs et proprietaires d'immeubles sont 
rarement conscients de cette situation.
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INTRODUCTION

Definitions

Parements exterieurs isolants (PEI) est un terme generique employe pour designer 
un revetement de bttiment normalement constitue de panneaux isolants en 
plastique, d'un treillis d'armature en fibre de verre et de deux couches de 
stucco synthetique en surface. Get assemblage est applique sur un revetement en 
beton ou magonnerie et une ossature d'acier, ou sur un autre type de base 
porteuse laterals et continue. II offre du mime coup une isolation, une certaine 
mesure d'etancheite, une protection contre la pluie et une surface textures.

Un PEI est constitue de plusieurs composants. L'isolant est generalement du 
polystyrene expanse ou extrude, mais il peut aussi etre de la laine minerals. 
II est colli ou fixe par des moyens micaniques au support. De nos jours, on 
applique d'abord un pare-air continu, puis le PEI est fixe mecaniquement, a moins 
que le pare-air ne serve aussi d'adhesif.

Un treillis d'armature enduit de fibre de verre est incorpori a la couche de fond 
appliques a la truelle pour qu'elle adhire a l'isolant. Si on utilise des 
fixations, elles peuvent tenir le treillis en place avec l'isolant; ou le 
treillis peut etre pose par-dessus. Le treillis est recouvert d'une couche de 
fond. Cette premiire couche et le treillis peuvent itre appliques en une, deux 
ou trois stapes.

Une couche de finition est appliques sur la couche de fond pour donner un aspect 
texturS et color6 & la surface. II arrive qu'on le fasse au pistolet, mais la 
methods de la truelle est plus courante. Certains appliquent au prealable un 
appret de meme couleur que la couche de finition.

Lame designs le treillis, la couche de fond et le revetement de finition reunis.

Aux rives et aux joints, la lame est enroulee autour du rebord et en partie 
autour de 1'endos de l'isolant. Pour fairs des joints souples, on place un 
scellant elastometrique et une tige de mousse entre deux bonds enrobes.

Il exists deux types de PEI de base, bien qu'il y ait parfois quelque 
recoupement. Le premier a une couche de produit modifi6 par polymeres ou couche 
dure. La couche de fond plus epaisse est principalement lies par une ptte de 
ciment portland, modifi§e par polymeres. L'assemblage est fixe au support 
mecaniquement au travers de l'isolant de polystyrene extrude. Nous avons trouve
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tres peu de ce type d'application in situ. En fait, on le confond souvent au 
stucco ordinaire, et il possede les m§mes proprietes que ce dernier sur les plans 
rigidite et solidite.

Le PEI le plus commun est le type a base de polymeres, ou I couche souple; les 
principaux Hants sont des polymeres acryliques, bien que la couche de fond 
contienne aussi du ciment Portland hydrate. Les assemblages a base de polymeres 
sont plus minces s 2 a 5 mm contre 10 a 15 mm pour ceux modifies par polymeres. 
La proportion de polymeres acryliques est plus 41evee : 10 % ou plus contre 8 % 
ou moins, et la lame est plus flexible. Ils sont normalement appliques sur des 
surfaces decoupees en polystyrene expanse de type 1 ou 2 (planches a baguette de 
polystyrene expansible) puis colles. L'isolant est fixe au support avec un 
adhdsif dont la composition est similaire §. la couche de fond.

Ces deux categories sont quelque peu alSatoires, car il existe de multiples 
formules entre dur et souple. Plus on augments la teneur en resines, moins la 
transition est subite, bien qu'elle soit plus rapide dans la region medians. Au 
nombre des installations observees, nous avons vu des applications intermediaires 
ou la lame etait plus epaisse que d'habitude, quoique assez flexible, et 
appliques sur une planche a baguette; et la ou la lame etait assez mince, un 
produit friable applique mecaniquement sur du polystyrene extrude.

Chronologie

En Europe, 1'Industrie du bAtiment utilise les PEI avec de bons rSsultats depuis 
la deuxieme Grande guerre. En Amerique du Nord, ils sont apparus pour la 
premiere fois en architecture navale. Leur usage est plus recent dans les 
constructions nord-americaines et ils ont 4volue differemment des PEI d'Europe, 
ou ils ont leurs origines ou leur histoire remonte plus loin. Les differences 
entre les deux systemes sont les suivantes :

Europe

Surtout petits immeubles sur
magonnerie et beton
Essais et homologation
independents
Climat temper#
Experience de longue date

Canada

Surtout grands immeubles avec 
ossature d'acier et plaques de platre 
Fabricant principal responsable du 
controls qualitatif 
Climat tres froid en hiver 
Experience limitee

On utilise des PEI au Canada depuis une vingtaine d'annees. Ils ont de
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nombreuses qualites, mais ils ne sont pas tris populaires aux Etats-Unis. 

Recherches anterieures

Avant la realisation de la presents etude, la Societe canadienne d'hypotheques 
et de logement a commands et publie un rapport intitule Problems, Causes and 
Solutions with Exterior Insulation and Finish Systems^, qui passait en revue les 
ouvrages dSja publies en la matiere et sondait 1'Industrie sans formalitis :

En voici les conclusions :
« Une etude des exigences de performance et principes de conception de 
base relativement aux murs exterieurs laisse croire que les PEI 
necessitent une qualite superieure d'execution et d'entretien pour assurer 
une aptitude raisonnable au service. Les PEI sont generalement scelles en 
surface, de sorte que la surface exterieure et les joints doivent demeurer 
Stanches pendant toute la vie utile du batiment. Les matSriaux 
normalement utilisSs pour les PEI, et ceux servant aux joints en 
particulier, doivent etre hautement performants en raison de leur 
exposition au vent, a la pluie, aux cycles thermiques et aux rayons 
solaires sur une tres longue pSriode. II est possible que, dans bien des 
cas, la nScessitS d'assurer un scellement supSrieur en surface soit 
compliquSe par les propriStSs des matSriaux du PEI et les supports sur 
lesquels ils sont montSs.
Les PEI peuvent etre endommagSs par la pSnStration d'eau, 1'humiditS 
pendant la construction et parfois la condensation d'humiditS a 1'endos du 
revetement supportant le parement. La dStSrioration attribuable S 
1'humiditS peut etre aggravSe par 1'emploi de supports permSables A 
1'humiditS. L'un des supports les plus communSment employSs est un 
revetement de plaques de plttre pour usage extSrieur vissS a des poteaux 
d'acier. Dans la plupart des cas, le PEI est . collS a la surface des 
panneaux de platre. C'est ainsi que tout le parement d'un grand immeuble 
peut dSpendre de 1 'intSgritS de l'§me de gypse ou du papier qui le 
recouvre. Si aucun fixation mScahique n'a St6 utilisSe, comme il arrive 
souvent, le ramollissement des panneaux de platre ou la corrosion des vis 
raccordant le revStement aux poteaux, causSs par 1'humiditS, 1'intSgritS 
du parement risque d'Stre gravement compromise. Bien que nous ignorions 
1'ampleur et la gravitS actuelles des problemes de dStSrioration dus a 
1'humiditS qui sont susceptibles d'altSrer les PEI en service, certains

Christopher Mattock, Exterior Insulation and Finish Systems (EIFS) 
Problems, Causes and Solutions, Habitat Design and Consulting, 
Vancouver, 30 mai 1991 (Dossier SCHL n° 6585-M83-1).
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s'en inquietent, raais aucune etude n'a ete amorcee a cet egard. II n'y a 
pas de consensus en ce qui concerne 1'aptitude au service a long terme des 
PEI.

est recommande que les mesures suivantes soient prises :

I Mener des enquetes in situ de PEI actuellement en service, datant de 1 a 20 
ans, pour determiner 1'ampleur et la gravite des problemes eventuels. Ces 
enquStes devraient etre faites dans autant de zones climatiques que possible, 
a savoir les regions du Pacifique, des Prairies, du Centre et des Maritimes. 

I Presenter pour examen les resultats de ces enquetes par 1'Industrie des PEI, 
des specialistes en enveloppes de batiment, des concepteurs et la SCHL.

■ Au besoin, selon les resultats des enquetes et de I'examen, effectuer des 
enquetes plus poussees sur le terrain ou en laboratoire pour etablir quels 
sont les effets de la condensation, du vent, des rayons solaires, des cycles 
thermiques et de la pluie sur la performance des PEI.

■ fitudier les modifications apport^es & la conception et la construction de PEI 
qui permettraient de prevenir tout probl&ne si elles etaient cernees dans les 
enquetes sur le terrain ou en laboratoire.

■ Avec la cooperation de 1'Industrie des PEI, elaborer une serie de principes 
directeurs a 1'intention des fabricants, installateurs et concepteurs dans 
le but d'en accroitre la performance. »

La presente etude a ete rSalisSe par suite de ces recommandations.

Propri§tes des PEI 
Avantages

Les PEI types pr§sentent des caracteristiques qui plaisent aux concepteurs en 
batiment. I Is existent en une vaste gamme de coloris, de textures, de formes et 
d'effets. II est presque aussi facile de reprendre un style d'architecture 
ancienne ou d'en creer un nouveau avec les PEI que de fabriquer une surface 
ordinaire sans ornement. Voici d'autres avantages des PEI s

H polyvalence conceptuelle 
1 agreable I 1'oeil 
1 legerete
B resistance thermique peut §tre elev4e sans trop de consequence pour les 

autres composantes 
1 peu de ponts thermiques
H convenable pour remplacement de parement, particulierement par-dessus 

beton, magonnerie et pierre sans isolation
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■ travaux ext§rieurs; peu de perturbations & 1'interieur
■ choix entre pose de panneaux sur place ou panneaux prefabriques
■ bon prix
■ responsabilite d'un seul metier

On pent poser des PEI sur de grandes surfaces avec un minimum de joints, du moins 
dans certains cas. Nous avons observe un pan continu de PEI recouvrant 24 
Stages, sur un mur monolitique de beton; il ne comportait aucune fissure apres 
10 ans de service.

Bien que la combustibilitS des PEI demeure toujours controversee, les exigences 
de la plupart des codes du batiment en matiere de securiti incendie peuvent §tre 
respecties pour toutes sortes de bStiments non combustibles.

Parametres de conception

Les materiaux de PEI ont plusieurs proprietSs importantes qu'il faut assimiler 
et dont il faut tenir compte pour les utiliser sans difficulte.

La plupart des parements de bStiments au Canada comportent un Scran de pluie dont 
la pression est SgalisSe, c'est-a-dire un mur a cavitS. L'Scran de pluie tolere 
les imperfections de la surface exposSe et assure une meilleure protection centre 
les intempSries que les anciennes surfaces scellSes avec les memes matSriaux. 
En fait, un PEI est un systems I surface scellSe; le scellement extSrieur doit 
Stre parfait pour empecher la pSnStration de pluie poussSe par le vent. Les 
composants critiques sont exposSs directement au soleil, a la prScipitation et 
aux Scarts extremes de tempSrature. Des qu'un composant dSroge de la perfection, 
la performance du systems est compromise.

Contrairement au stucco et a nombre d'autres parements, une installation PEI ne 
convient pas pour un Scran de pluie complet (interruption de 1'effet capillaire 
et egalisation de pression) sans que le prix ne devienne prohibitif, de sorte que 
de petits defauts prennent des proportions exag#rees, spScialement sur les 
grandes surfaces exposees d'un immeuble tres haut.

Ce n'est pas la couche de finition qui n'est pas impermeable a 1'eau, e'est la

La securite incendie et la combustibility ne font pas partie du mandat 
de la presente etude. Pour plus de precisions, se reporter au Code of 
Clarification on EIFS Cladding dans CCMC News du CNRC (numero 4), ISSN 
0848-600X.
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couche de fond. Si 1'armature a treillis n'est pas protegee sur les surfaces 
anterieure et posterieure, de legires differences de pression pousseront 1'eau 
au travers du revStement de finition jusqu'a 1'isolant.3

Si elle est constamment mouillee, la couche de finition se ramollit, gonfle, perd 
de sa force et risque de se detacher de la couche de fond.

Une armature en fibre de verre est, de fagon inherente, vulnerable aux attaques 
d'alcalis. II arrive parfois que, a cause d'imperfections invisibles dans 
I'enduit polymire des fibres de verre du treillis, les alcalis presents dans la 
couche de fond corrodent la surface des fibres de verre, ce qui provoque des 
points de fissuration qui aboutissent a une importante perte de force. La chaux 
libre emanant de 1'hydratation du ciment portland dans la couche de fond ouvre 
grand la porte a ce phenomene, a moins que la couche de fond n'ait eti formulae 
pour recouvrir le verre d'un film polymire protecteur.

II est possible de privoir beaucoup d'espace entre les joints, mais tout depend 
de la mesure dans laquelle le revetement de finition retient 1'isolant de maniire 
uniforme, afin d'empecher les libres mouvements thermiques de la lame. Lorsque 
le systime fonctionne correctement, les fluctuations thermiques qui autrement 
feraient verier les mouvements dans la lame, 1'isolation et le support, se 
manifestent par une contrainte, pas un effort. Cependant, un support inadequat 
aux rives {bords enrobes) et des points de contrainte concentris (angle des 
ouvertures, par ex.) peuvent se manifester par un effort, sous la forme de 
fissures.

L'assemblage est permeable, par rapport a un bon pare-vapeur, mais moins 
permiable que beaucoup d'autres materiaux stanches a 1'air. Sa permiance est 
moins de la moitie de celle du papier de construction, mais environ le quart de 
plaques de plitres massives sans couche de finition. II n'est pas suffisamment 
permeable pour laisser s'fivaporer d'importantes quantites d'eau en surface. Une 
fois que 1'eau s'y est infiltrSe, elle en ressort difficilement, S. moins qu'il 
n'y ait des fissures ou d'autres imperfections qui la laissent s'echapper.

La performance a long terme des PEI, selon la manidre dont ils sont utilises en 
Amerique du Nord, n'a pas encore 6tS eprouvee. En dehors du contexte de la 
presente etude, les auteurs ont vu des PEI poses & la fin des annies 1960 dont

Piper, Richard S. et Raab, Susanne; Factors Affecting the Water 
Resistance of EIFS Base Coats and Insulation Board, ASTM International 
Symposium on Exterior Insulation and Finish Systems (EIFS): Performance 
of EIFS Worldwide, 21-24 septembre 1992, Arlington, VA.
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le revetement de finition s'itait completement decolle de 1'isolation en dix ans. 
Ailleurs, 1'eau avait ramolli et use la couche de finition en un an a peine. Par 
centre, certaines installations ne semblent pas s'etre deteriorees apres quinze 
ans.
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OBJET ET METHODOLOGIE

Certes les PEI se sont raffines au fil des ans, mais les doutes souleves dans le 
rapport « Habitat », de meme que ceux que les auteurs et d'autres ont entendus, 
justifiaient un examen plus pousse des conditions effectives de service au 
Canada.

Un programme de recherche, comprenant les experiences reglementaires et une 
analyse statistique, n'etait pas ce qui etait envisage. II Stait possible 
d'examiner certains bttiments de plus pres que d'autres. L'ichantillon examine 
comportait tenement peu de batiments semblables que des re suit at s quant it at if s 
risquaient d'induire en erreur, que ce soit par hasard ou a dessein, dans le cas 
des immeubles seiectionnes en raison de problemes connus. 11 n'etait pas 
possible d'estimer 1'incidence d'un problems particulier, mais une gamme assez 
etendue de problemes a sans doute pu §tre observes.

& la lumiere de ces observations, des jugements avises ont ete portes sur les 
probldmes susceptibles de surgir dans certains materiaux, systemes et 
assemblages, ainsi que leur frequence probable et 1'ampleur des dommages 
resultants, le cas echeant. Les recommandations relatives aux recherches a 
poursuivre et a la conception des futures installations s'appuient sur ces 
jugements.

Nous avons obtenu des listes de batiments de divers fabricants, entrepreneurs et 
concepteurs dans 1'Industrie PEI, de meme que de la SCHL. Nous nous sommes 
ensuite mis en rapport avec les propri§taires pour verifier que 1'immeuble 
comportait effectivement un PEI, obtenir 1'autorisation de proceder a une etude 
et d'en faire rapport. Nous avons eu la permission dans certains cas de pr6lever 
des echantillons pour fins d'analyse en laboratoire.

Evaluation sur place

Nous avons examine 23 batiments a PEI en service de 2 a 13 ans, a Toronto, 
Calgary, Edmonton, Vancouver et les regions montagneuses de Colombie-Britannique 
et d'Alberta.

II n'a pas ete possible d'examiner tous les batiments avec le meme degr6 de 
details. Dans tous les cas, une inspection globale a ete faite a 1'exterieur 
pour observer 1'etat general du parement et deceler toute d§falliance evidente, 
a 1'aide de jumelles et d'un telescope d'observation. Notre dossier comptait des 
photos d'inter§t general, des photos detaillees de chaque type de problems et des 
notes sur les materiaux et assemblages utilises dans la construction d'apres nos
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observations.

Outre cette inspection globale de 1'exterieur du batiment, la marc he a suivre ci- 
dessous a ete observes dans la mesure du possible :

■ rencontrer 1'administrateur de 1' immeuble pour examiner les bleus, devis 
et releves d'entretien, discuter de ses experiences et cerner tout 
problems connu;

■ demander aux occupants s'ils §taient au courant de probldmes;
■ examiner 1'exterieur a un ou plusieurs endroits, dont les secteurs 

problemes deja cernSs, I partir d'une sellette, d'une echelle ou d'un 
balcon;

■ examiner 1'interieur vis-a-vis des endroits ou des anomalies existaient k 
1'exterieur, pour d6celer les dommages causes par 1'eau et determiner la 
cause eventuelle;

■ enlever le revetement de finition interieur pour examiner 1'endos du 
revetement supportant le parement (possible dans un cas seulement); et

■ prelever un echantillon type (pas d'un secteur problems, a moins qu'il ne 
soit plus ou moins courant).

Lorsqu'il a fallu prendre des echantillons du PEI, les sections endommagees ont 
ete reparses avec de la mousse d'urethane et des plaques a chicanes pour Sviter 
les difficultes d'assortiment et de pose par mauvais temps.

Tests en laboratoire

Dix echantillons de PEI a base de polymeres ont ete preleves pour une analyse en 
laboratoire. Deux d'entre eux provenaient de la m§me installation. Tous les 
echantillons ont ete mesures et analyses pour obtenir les donnees suivantes :

I poids de la lame (masse totale de la lame par aire d'unite)
■ epaisseur (couche de finition et couche de fond)
I absorption d'eau (% de la masse de lame)
H evaluation qualitative d'adherence, de porosite et de dSfalliances 
9 polymeres (type et % de la masse de lame)
SB armature (types et % de la masse de lame)

Un echantillon d'enrobage non arme (applique sans armature de verre directement 
sur le beton) et deux echantillons de treillis de verre enduit de resine 
synthetique ont aussi ete analyses. Un des echantillons de treillis n'avait regu 
aucune couche de fond; 1'autre se detachait asset aisement de la couche de fond.
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tache impossible avec la plupart des echantillons.

Le nombre d'echantillons preleves n'etait pas suffisant pour fournir 
resultats statistiques valables, mais il donne une idee des variations.

Les essais ont ete executes par George C. Hawley & Associates a Montreal.

des
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Methodologie

Les echantillons ont 6te examines au microscope. On a mesure l'§paisseur des 
couches de fond et de finition (y compris 1'armature), puis on a cherche des 
anomalies telles porosite excessive, fissures et delamination.

L'absorption d'eau a etS determines apres avoir fait tremper les echantillons 
dans de 1'eau a 38 °C pendant quatre heures. Sur aucun des echantillons y avait- 
il des marques de deterioration ou de ramollissement; sans doute aurait-il ete 
mieux avise de prevoir un essai de plus longue duree.

Le polymers a ete extrait au moyen d'un solvant et identifie par 
spectrophotometrie a 1' infrarouge. Les polymeres non extraits par solvant 1'ont 
ete par pyrolyse, pour determiner la masse polymers totals par aire d'unite. La 
teneur en armature de verre a 6t6 mesuree en retirant et pesant la fibre de verre 
apres la pyrolyse, de sorts que 1'enduit de resine du treillis de verre etait 
inclus dans le contenu de polymdre et non dans la masse de 1'armature.

Resultats

Nous avons r^capitule ci-dessous les resultats des essais, avec les observations 
sur chacun des b&timents correspondents. Tous les enduits preleves etaient a 
base de polymSres, done non modifies par polymeres.

Propriety Moyenne Fourchette Mesure
Poids de lame 5,0 2,7 - 7,5 Kg/m2
Polymere 11,8 9,5 - 14,6 %
Absorption
d'eau 7,1 2,7 - 10,1 %
Couche de fond 
min.

0,9 0,1 - 2,5 mm
Couche de fond 
max.

1,3 0,2 - 3,2 mm
Couche de
finition min.

0,4 0,1 - 1,5 mm
Couche de
finition max.

1,7 0,75 -■ 4,0 mm
Armature4 3,4 2,0 - 4,7 %
Armature 0,13 0,11 -■ 0,14 kg/m2

Sans compter les recoupements ou la couche supplementaire de treillis Spais 
dans un echantillon.
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Plusieurs types de treillis figuraient parmi les echantillons. Sauf pour une 
couche supplementaire de mailles resistant au choc dans un cas, la fleche et la 
trame du treillis etaient espacees de 4,25 mm entre axes dans tous les 
echantillons. Dans deux cas, le treillis ne semblait pas etre rev§tu de 
polymeres. Les autres comportaient une couche de polymeres de couleur jaune, 
bleue, blanche ou transparente.

Dans 1'ensemble, les Echantillons se sont reveles de bonne qualite et conformes 
aux lignes directrices de 1'EIMA5, a quelques exceptions pres. Ces exceptions 
sont mentionnees dans les observations formulees sur cheque batiment.

OBSERVATIONS

Dans les descriptions qui suivent, a moins d'indication contraire, tous les 
batiments Etaient dotEs de lames renforcEes de treillis en fibre de verre, d'une 
couche de fond a base de polymires, et Etaient isolEs avec des planches a 
baguette de polystyrene.

BATIMENT 1 Tour d'habitation
Emplacement 
Hauteur du PEI 
HumiditS interieure 
Age de la construction 
Age du PEI
Epaisseur de 1'isolant
Couches sous-jacentes
Fixation
Dessins PEI
Fabrication
Fissures
Problemes de joints
Problemes d'humiditE
Dommages causEs par chocs
Lieu de prElivement d'Schantillon
Poids de la lame
Teneur en polymire
Absorption d'eau
fipaisseur de la couche de fond
Epaisseur de la couche de finition
Armature

Calgary 
2 7 Etages
modErEe (ElevEe sur 1 Etage)
13 ans 
13 ans 
38 mm
bEton, blocs de bEton, platre 
adhfisif
architecturaux 
sur place 
modErEes
aucun (tris peu de joints souples)
minimes
minimes
pris de la section endommagEe par 
un choc, face nord, pris du sol
3.1 kg/m2
10,2 %
7.2 %
0,5 - 0,75 mm 
0,1 - 2,0 mm 
0,12 kg/m2

La plupart des parements ont EtE construits pour fairs fonction d'Ecran de pluie

EIMA Guideline Specification for Exterior Insulation and Finish 
Systems, Class PB, Exterior Insulation Manufacturers Association, 
Clearwater, FL, 1991.
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et sont constitues du PEI, d'un revetement de gypse et d'une ossature d'acier; 
ils comportent aussi un vide d'air froid, avec event d'evacuation sur 
1'exterieur, entre le parement et la construction isolee. Des fissures ont ete 
observees dans la plupart des angles rentrants (angles d'une ouverture rentrant 
vers 1'interieur, comme une ouverture de fenetre enfoncee) et dans un grand 
panneau sans joints. Les coins subissent beaucoup d'effort et ont tendance a se 
fissurer. Une section du PEI, allant du 6® au 27® Stages, n'etait pas un Scran 
de pluie. Elle etait fixSe directement k un mur de contreventement en bSton et 
n'Stait pas fissurSe malgrS la presence de faux joints engravSs sur la surface. 
Ce mur ne faisait pas face aux prScipitations dominantes et ne se trouvait pas 
vis-a-vis d'espaces intSrieurs normalement occupSs. L'administrateur du batiment 
n'a signals aucune fuite qu'il pouvait attribuer au PEI.

A certains endroits, la couche de finition acrylique avait StS appliquee 
directement sur les bords et sous-faces des balcons de bSton. L'humiditS s'Stait 
introduite dans le bSton par les fissures, de IS les taches et la dSlamination 
du revetement.

Des dommages dus aux chocs Staient visibles au niveau du sol le long d'une allee 
et sur un quai de chargement a cause des contacts avec des vehicules et bacs a 
ordures. C'Staient les seuls endroits au niveau du sol ou on avait appliquS du 
PEI; la plupart des autres se trouvaient & la hauteur de 1'Spaule ou plus haut. 
Des dommages semblables Staient evidents plusieurs Stages plus haut, S quelques 
endroits, causSs par les Schafaudages utilisSs pour le lavage des fenetres.

Les analyses de 1'Schantillon en laboratoire n'ont pas signals de dSfaillance ou 
d'anomalie.
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B&TIMENT 2 Complexe r§creatif

Emplacement 
Hauteur du PEI 
Humidite intSrieure 
Age de la construction 
Age du PEI
fipaisseur de 1'isolant
Couches sous-jacentes
Fixation
Dessins PEI
Fabrication
Fissures
Problemes de joints 
Problemes d'humidite 
Oommages causes par chocs

Calgary 
1 etage
elevee (piscine)
9 ans 
9 ans 
50 mm
blocs de beton et beton 
adhesif
architecturaux
sur place
minimes
aucun
aucun
moderes

Les murs ont ete divises en sections rectangulaires, les joints souples 6tant 
espaces de 10 m. Le PEI se trouvait toujours au niveau du sol ou tout pres. Le 
parement Stait libre de fissures, sauf pour les angles rentrants. Le perimitre 
du bStiment etait jonche de gravier lance sur les murs par des vandales et 
incruste dans le parement.

BATIMENT 3 Centre commercial

Emplacement 
Hauteur du PEI 
Humidite interieure 
Age de la construction 
Age du PEI
llpaisseur de 1'isolant
Couches sous-jacentes
Fixation
Dessins PEI
Fabrication
Fissures
ProblSmes de joints 
Problemes d'humidite 
Dommages causes par chocs

Calgary 
1 Stage 
faible
environ 5 ans 
environ 5 ans 
50 mm
blocs de beton et gypse
adhesif
indisponibles
sur place
modSres
moderes
minimes
minimes

Ce batiment etait orne de panneaux en retrait de couleurs variees. Le PEI au 
niveau du sol, comportant une armature ordinaire, Stait endommage par des 
chariots de magasins. Des fissures ont StS observees a certains angles 
rentrants, au niveau des faux joints, au milieu des panneaux et aux ouvertures. 
Des breches Staient visibles aux endroits ou le PEI s' Stendait sur des 
constructions indSpendantes sans joint. Une section du PEI semblait s'Stre 
dScollee en raison des mouvements d'humidite au travers du mur. Nous pensons que 
1'humidite se serait introduite par un contre-solin a 1'interieur de 1'isolation 
du PEI. 11 y avait de petites fissures marquees d'efflorescence, certaines 
alignees sur les joints de 1'isolant, dont la disposition etait dvidente d'apres
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la decoloration et les fissures de la surface a cet endroit.

B&TIMENT 4 Hotel, rdgion des Rocheuses

Ce batiment, situe au pied des Rocheuses, compte plusieurs ailes construites a 
des epoques differentes, dont revetues de PEI differents. Trois parties de 
1'hotel ont ete examinees.

Batiment 4A

Hauteur du PEI 
Humidity interieure 
Age de la construction 
Age du PEI
Epaisseur de 1'isolant
Couches sous-jacentes
Fixation
Dessins PEI
Fabrication
Fissures
Problemes de joints
Problemes d'humidite
Dommages causes par chocs
Lieu de prelevement d'echantillon
Poids de la lame
Teneur en polymere
Absorption d'eau
Epaisseur de la couche de fond
Epaisseur de la couche de finition
Armature

9 etages 
faible
plus de 50 ans 
S ans 
89 mm
magonnerie et beton
adhesif
architecturaux
sur place
moderees
minimes
importants
minimes
PEI sur face nord-ouest et 
morceaux de couche de finition
7.5 kg/m3 
10,4 %
6,0 %
1,0 - 1,9 mm
1.5 - 4,0 mm
0,13 kg/m3/couche (2 couches sur 
les lieux d'4chantillonnage)

Le PEI a ete pose sur le bltiment initialement non isole au moment de travaux de 
renovation. On a revStu le beton et la magonnerie d'un treillis mStallique, fixe 
mecaniquement, et applique une couche de ciment portland pour igaliser la 
surface.

La couche de finition du PEI avait subi une delamination considerable aux 
endroits d'exposition frequente a la neige ou la pluie, et ou du givre y avait 
adhere. En outre, cette couche avait ete appliquee directement sur le beton a 
certains endroits seulement, ou elle avait presque entierement perdu son 
adherence. II y avait aussi eu des dommages dus au choc cause par le glissement 
de la neige sur les toits attenant aux murs rev&tus de PEI. Le passage 
d'humidite de la toiture au PEI a la jonction des murs avait decolore et degrade 
la lame. Des fissures marquees d'efflorescence et une d6lamination ont ete 
notSes, au bas des bords enrobes surtout. II y avait eu dSfaillance des joints 
souples a cause de la delamination de la couche de finition sur les cotes des 
joints. De nombreuses fissures ont aussi ete remarquees aux angles rentrants des
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fenetres.

Batiment 4B

Hauteur du PEI 
Humidity interieure 
Age de la construction 
Age du PEI 
Type de PEI 
Epaisseur de 1'isolant 
Type d'isolant 
Couches sous-jacentes
Fixation 
Dessins PEI 
Fabrication 
Fissures
Problemes de joints 
Problemes d'humidite 
Dommages causes par chocs

1 £tage 
faible
2 ans 
2 ans
modifie par polymeres 
50 mm
polystyrene extrude
membrane pelable sur b«5ton et
gypse
mecanique
indisponibles
sur place
minimes
aucun
aucun
minimes.

Le parement de ce batiment etait d'un produit modifie par polymeres. Quelques 
fissures ont ete remarquees aux angles rentrants. Les reparations faites sur une 
section gelee durant la construction ne correspondaient pas a la couleur et la 
texture dominantes. II y avait moins de dommages dus au choc qu'on ne 1'aurait 
prevu pour un parement du genre.
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Batiment 4C

Hauteur du PEI 
HumiditS interieure 
Age de la construction 
Age du PEI
Epaisseur de 1'isolant
Couches sous-jacentes
Fixation
Dessins PEI
Fabrication
Fissures
Problemes de joints

aucun 
sur place 
moderees
importants au joint de dilatation 
du b§timent; minimes ailleurs 
aucun 
minimes
mur face sud, pres du sol
4,5 kg/m2
10,6 %
8,2 %
1,0 - 1,2 mm 
0,2 - 2,5 mra 
0,14 kg/m2

faible 
5 ans 
5 ans 
100 mm 
gypse
adhesif

9 stages

Problemes d'humidite
Dommages causes par chocs
Lieu de prelevement d'echantillon
Poids de la lame
Teneur en polymdre
Absorption d'eau
Epaisseur de la couche de fond
Epaisseur de la couche de finition
Armature

Des fissures ont ete observees aux angles rentrants et parfois au niveau des 
joints de 1'isolation au milieu des panneaux. Elies etaient plus larges que les 
autres a un endroit, allant des angles de fenetre sur un etage jusqu'aux angles 
de fenStre et ouvertures un stage plus bas. Des reparations avaient 4te faites 
a un endroit oii on signals que I'eau avait afflue a 1'interieur. II Stait 
Evident que la couleur et la texture avaient ete appariis avec difficult#. 
L'#chantillon a ete pr#leve a une rive ou 1' enrobage n'avait pas #te enduit d'une 
couche de fond ou de finition.

Les essais en laboratoire n'ont indique aucune defalliance ou anomalie de la lame 
prelevee. Le degre d'adherence A 1'endos de 1'isolant #tait d'environ 10 %. Le 
treillis aux rives a permis de determiner la quantite de matiere organique 
presents dans 1'enduit, independamment des polymdres dans les couches de fond et 
de finition. L'enduit polymdre n'a pu etre identifie (ce n'est done pas de 
1'acrylique, de 1'acetate de vinyls ou du styrene butadiene). Le pourcentage 
extrait par solvent etait de 17,2 % au volume de treillis. La pyrolyse a permis 
d'en extraire 1,2 % de plus.
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BATIMENT 5 Centre recreatif

Emplacement 
Hauteur du PEI 
Humidite interieure
Age de la construction 
Age du PEI
Epaisseur de 1'isolant 
Couches sous-jacentes
Fixation 
Dessins PEI 
Fabrication 
Fissures
Problemes de joints
Problemes d'humidite
Dommages causes par chocs
Lieu de prelevement d'echantillon
Poids de la lame
Teneur en polymere
Absorption d'eau
Epaisseur de la couche de fond
fipaisseur de la couche de finition
Armature

Calgary 
2 Stages
moderee a elevee (piscine, 
patinoires)
11 ans 
11 ans 
50 mm
blocs de beton, bet on et (a peu
d'endroits) gypse
adhesif
architecturaux
sur place
minimes
minimes
minimes
importants
mur donnant au nord
4,0 kg/m2
10.9 %
8.9 %
0,5 - 2,0 mm 
0,5 - 2,0 mm
0,13 kg/m2 (apres correction pour 
recoupement avec une partie de 
1'echantillon)

Le parement en trois tons de ce batiment Stait forme de faux joints places de 
maniere a donner un effet de profondeur. Certains de ces joints etaient 
fissures. Les parties du mur collees au bSton etaient libres de fissures. Deux 
grandes breches et une defaillance de joint souple s'etaient produites ou le PEI 
relie des constructions independantes. De la salete s'Stait accumulSe et 1'eau 
coulant des joints des solins avait dScolorS certaines sections. 11 semblait que 
certaines couleurs foncSes Staient farinSes, surtout aux endroits orientSes au 
sud. Une partie du PEI fixe aux plaques de platre, qui est directement en 
contact avec 1'humiditS SlevSe a 1'intSrieur, ne montrait aucune trace de 
deterioration a 1'extSrieur. II y avait du mildiou suf 1'endos du revStement, 
qui semblait avoir StS mouillS par moments. Les plaques de platre interieurea 
affichaient des dommages moderes dus a 1'humiditS. Get endroit se trouve juste 
A c6tS d'une fuite d'air directe. Nous pensons que 1'etat des composants aurait 
StS pire si la fuite d'air n'Stait pas aussi directe. Le batiment avait StS 
considSrablement endommagS a certains endroits par des vandales qui ont lancS des 
cailloux et donnS des coups de pied sur la surface. Certains cailloux sont 
restSs incrustSs. Des travaux de rSparation ont StS effectuSs a plusieurs 
reprises, mais on n'est pas parvenu a trouver des matSriaux identiques. Des 
graffiti ont StS bien dissimulSs avec de la peinture. Certains secteurs 
endommagSs sur les murs faisant face au nord prSs du niveau du sol favorisent la 
croissance de mousse.
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L'echantillon a §te preleve a un endroit ou la couche de fond s'etait enfoncee 
d'environ 5 mm dans un interstice de 3 mm de large entre les panneaux isolants. 
Le treillis se chevauchait au meme endroit. II n'y avait aucune fissure par- 
dessus le joint.

BATIMENT 6 Tour d'habitation

Emplacement 
Hauteur du PEI 
Humidite interieure 
Age de la construction 
Age du PEI
Epaisseur de 1'isolant
Couches sous-jacentes
Fixation
Oessins PEI
Fabrication
Fissures
Probldmes de joints 
Problemes d'humidite 
Dommages causes par chocs

Vancouver 
19 etages 
moderee 
environ 4 ans 
environ 4 ans 
indSterminee 
gypse 
adhesif 
indisponibles 
sur place 
minimes 
minimes
aucun visible a 1'exterieur 
minimes

II s'agit de deux tours d'habitation qui auraient ete construites par temps 
froid. Aucune information n'a ite obtenue du proprietaire. L'inspection de 
1'exterieur n'a pas revele de problemes d'humidite, de fissures excessives ou de 
problemes au niveau de la couche de finition. Les lames des ventilateurs 
d'extraction de cuisine, qui evacuent 1'air directement sur le revStement de 
finition, avaient provoqufi une decoloration importante a plusieurs endroits. Le 
colmatage aux endroits ou les attaches d'echafaudages de construction etait mal 
execute, car la texture etait differente des surfaces environnantes.

BATIMENT 7 H6tel

Emplacement 
Hauteur du PEI Humidite interieure 
Age de la construction 
Age du PEI
Epaisseur de 1'isolant
Couches sous-jacentes
Fixation
Dessins PEI
Fabrication
Fissures
Problemes de joints
Problimes d'humiditS 
Dommages causes par chocs

Cordillere cQtiere, C.-B.
S etages 
moderee 
4 ans 
4 ans
50 mm et 75 mm
gypse
adhesif
architecturaux 
sur place 
minimes
minimes, sauf defaillance majeure 
des joints de dilatation 
minimes 
minimes

L'etat general du PEI itait bon, & quelques exceptions prds. Les sous-faces.
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revStues de PEI, affichaient des traces d'infiltration d'humidite provenant de 
1'isolation. On pouvait deceler 1'armature mStallique a travers la couche de 
finition a un endroit. Les murs a ossature d'acier etaient remplis de natte 
isolante et recouverts de PEI. A certains endroits, nous avons observe un 
interstice entre le mur a ossature metallique et le PEI. II a ete impossible d'y 
avoir acces pour fins d'examen. Aucun ventilation n'avait ete prevue ni de 
1'interieur ni de I'exterieur. II n'y avait aucun signe de dommage cause par la 
condensation sur I'extirieur du mur, mais des taches sur les sous-faces laissent 
croire qu'il y aurait de la condensation dans des espaces invisibles a 1'oeil nu. 
Nous n'avons pas pu examiner 1'interieur du mur. De petits morceaux de la couche 
de finition s'etaient detaches de la couche de fond ou il y avaifc eu contact avec 
la neige. Seulement un des vingt angles rentrants etait fissure. A deux 
endroits le calfeutrage incomplet des joints souples avait favorisS le transport 
d'humiditi au travers du PEI, ce qui a cause d'importants dommages A 1'interieur 
et A la lame A ces endroits isolis. Le givre sur les surfaces exterieures du mur 
se situait vis-A-vis des poteaux et des joints d'isolation.

BATIMENT 8 Tour d'habitation

Emplacement 
Hauteur du PEI 
Humidite interieure 
Age de la construction 
Age du PEI
ipaisseur de 1'isolant
Couches sous-jacentes
Fixation
Dessins PEI
Fabrication
Fissures
Problelmes de joints
Problemes d'humidite 
Dommages causes par chocs

Edmonton
24 etages 
moderee 
10 ans
10 ans
25 mm 
gypse 
adhesif
architecturaux 
panneautage et sur place 
moderees
minimes aux joints souples entre 
PEI
importants 
minimes

II y avait d'importantes fuites d'eau A travers les murs et fenetres de ce 
batiment depuis plusieurs annees. L'ossature d'acier des murs, comportant des 
nattes isolantes, etait recouverte d'une mince couche d'isolation et d'une lame 
PEI. La plupart des fuites d'eau dans les murs etaient attribuables A la pluie 
penetrant par les fenStres et le calfeutrage sur le perimetre du PEI. II y avait 
eu un peu de condensation A cause de la conjugaison du point de rosSe dans la 
natte isolante et la plus grande gtancheite A 1'air du PEI qua cells des 
revetements int6rieurs. Les joints souples avaient fait defaut A quelques 
endroits seulement ou la couche de finition s'etait detachAe de la couche de 
fond. L'humidite avait gravement endommage les plaques de platre exterieures et 
les fixations.
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BATIMENT 9 H6tel

Emplacement 
Hauteur du PEI 
Humidite intirieure 
Age de la construction 
Age du PEI
Epaisseur de I'isolant
Couches sous-jacentes
Fixation
Dessins PEI
Fabrication
Fissures
Problemes de joints 
Problemes d'humidite 
Dommages causes par chocs

Toronto 
9 etages 
faible 
7 ans 
7 ans 
100 mm
beton, blocs de beton et gypse 
adhesif
architecturaux
panneautage et sur place
moderees
minimes
minimes
minimes

La majeure partie du PEI 6tait constitute de panneaux, les plaques de plAtre 
ayant ete utilisees comma materiau de parement interieur et pour le vide d'air 
froid entre le panneau et le mur interieur isolt. L'espace etait ventile au 
moyen de petits tubes en PVC. Les murs A ossature d'acier montes sur place 
comportaient des nattes isolantes. Les seuils de fenttres, fabriques de PEI 
incline d'une largeur de 600 mm, etaient integres et generalement libres de 
fissures ou de dommages visibles dus a 1'humidite. Le PEI installe sur place 
recouvrait surtout du beton ou des blocs de beton, et affichait peu de fissures. 
Les joints entre les panneaux avaient principalement ete executes en deux etapes, 
puis calfeutres devant et derriere. Les environs des joints etaient ventiles par 
de petits tubes en PVC. Des dommages moderes ont ete observes pres du quai de 
chargement, a cause des chocs causes par les palettes et les caisses 
d'expedition, et a un autre endroit 4 cause des travaux d'entretien paysagers. 
Le treillis Spais utilise dans les environs du quai de chargement n'Stait pas 
suffisant pour resister au choc. Les fenetres comportaient des details visant 
a minimiser les angles rentrants. Certaines defalliances du calfeutrage 
semblaient etre attribuables au scellant double non homogene. Le produit 
n'adherait plus aux joints de dilatation du batiment, tandis qu'entre les 
panneaux de PEI, les dSfalliances etaient minimes. Sur un panneau mural, la 
finition dissemblable trahissait sans doute des dommages antirieurs. De longues 
fissures verticales ont ete observdes au milieu de certains panneaux (sans les 
sections installees sur place).

BATIMENT 10 Immeuble & bureaux
Emplacement Toronto
Hauteur du PEI 4 etages
Humidity interieure faible
Age de la construction 5 ans
Age du PEI 5 ans
Epaisseur de I'isolant 50 i 150 mm
Couches sous-jacentes blocs de beton et beton
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Fixation 
Dessins PEI 
Fabrication 
Fissures
Problemes de joints
Problemes d'humidite
Dommages causes par chocs
Lieu de prelevement d'echantillon

fichantillon 10 B
Poids de la lame
Teneur en polymere
Absorption d'eau
Epaisseur de la couche de fond
Epaisseur de la couche de finition 
Armature
Echantillon 10B
Poids de la lame
Teneur en polymere
Absorption d'eau
Epaisseur de la couche de fond
Epaisseur de la couche de finition 
Armature

adhesif et mecanique
aucun
sur place
nombreuses, importantes
peu entre PEI, moderes entre PEI
et cadres de fenStres
moderes
minimes
Mur face sud (10A), plus un 
morceau erode de lame trouve 
seulement sur le toit (10B)

4,0 kg/m2 
9,5 %
10,1 %
Couche Is 0,1 - 0,2 mm 
Couche 2: 1,2 - 1,5 mm
0,2 - 1,0 mm 
0,13 kg/m2

5,2 kg/m2 
12,3 %
6,1 %
Couche 1 : 0,75 - 1,0 mm
Couche 2s 0,75 - 1,0 mm 
0,5 - 0,75 mm 
0,13 kg/m2

Le bAtiment etait revStu de PEI sur deux faces. Les dessins de 1'architecte 
faisaient etat de platre de ciment portland sur latte, par-dessus un vide venti 16 
et drain6, et d'isolation derriere. II semble qu'on ait decid6 A la derniAre 
heure d'utiliser un PEI, sans plans ou details sur papier. La couche de fond 
6tait continue et il n'y avait pas de joints souples sauf a la jonction des 
fen6tres. De faux joints ont 6t6 fabriques par un pontage sur la couche de fond 
blanche, 1'application d'une couche de finition coloree, puis le retrait du 
ruban. Lorsque 1'6chantillon a ete pr61eve, 1'isolant etait tres epais; une 
epaisseur de 100 mm sur une autre epaisseur de 50 mm, sans adhesion entre elles 
et les deux fixees mecaniquement au support. Le seul problAme signals par le 
proprietaire etait des fuites d'eau autour de certaines fenetres enfoncees. Nous 
n'avons vu aucun solin au-dessus des fenStres qui aurait pu intercepter 1'eau 
susceptible de couler au travers de 1'isolant.

Beaucoup de fissures caus6es par des surcharges de tension ont 6te observees sur 
la lame de ce bAtiment. Elles se trouvaient dans la plupart des angles 
rentrants, ainsi qu'au milieu des panneaux, aux ouvertures et aux points de 
transition des supports. Un reseau de fissures a ete attribue a un changement 
de support, de beton coffre sur place a des blocs de beton non porteurs, pour les
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travaux de magonnerie intercalaire. Les luminaires Staient exposes a des 
dommages dus a 1'eau de pluie s'ecoulant de la surface a 1'interieur du PEI. Le 
calfeutrage du perimetre laissait & desirer.

bAtiMENT 11 Tour d'habitation
Emplacement 
Hauteur du PEI 
Humidite interieure 
Age de la construction 
Age du PEI
Epaisseur de 1'isolant
Couches sous-jacentes
Fixation
Dessins PEI
Fabrication
Fissures
Problemes de joints

Problemes d'humiditS
Dommages causes par chocs
Lieu de prelSvement d'echantillon
Poids de la lame
Teneur en polymdre
Absorption d'eau
fipaisseur de la couche de fond
Epaisseur de la couche de finition
Armature

Toronto 
28 etages 
moderee 
environ 30 ans 
environ 8 ans 
50 mm
brique silico-calcaire
adhesif
aucun
sur place
nombreuses
accumulation d'eau derriSre
scellant, peu de difalliances du
scellant
importants
minimes
mur nord
6,9 kg/m2
12,4 %
2,7 %
2.0 - 2,25 mm
1.0 - 1,5 mm
0,11 kg/m2 par couche (2 couches 
au lieu du prelevement)

Ce PEI a ete colie a la brique existante qui avait dej& subi des dommages dus A 
1'action du gel et du degel. Le proprietaire a fait savoir que le mur initial 
avait Ate construit de platre d'intArieur applique sur une isolation de 
polystyrene extrude sur des blocs de beton de 100 mm recouverts de brique silico- 
calcaire de 100 mm. Au niveau du plancher-dalle, les rives de la dalle Ataient 
exposAes A 1'extArieur et soutenaient les murs de magonnerie. Au moment ou le 
PEI a AtA posA, des joints calfeutrAs ont AtA exAcutAs A chaque ligne de 
plancher, vis-A-vis du dessous de la dalle et alignes sur le haut de la fenStre. 
Les fissures dans les environs de la lame Ataient considArables. II y en avait 
aussi dans les coins; 18 des 20 des angles rentrants des fenetres Ataient 
lAzardAs, A partir du coin et s'Atendant dans diffArentes directions, soit 
verticalement, horizontalement ou A 45 degrAs. Un grand nombre de ces fissures 
Ataient plus longues que la normals; certaines avaient jusqu'A 1 200 mm de long 
et s'Atendaient jusqu'A une rive ou un joint. Dans 1'Achantillon, et dans 
d'autres Achantillons dAjA prAlevAs par le propriAtaire, 1'adhArence de 1'isolant 
Atait assez forte pour avoir arrachA un peu de la surface de la brique, aux 
endroits ou elle avait probablement AtA endommagAe par le givre. L'isolation et 
la tige en mousse de polyAthylene dans les joints Ataient saturAes d'eau 
emprisonnAe derriAre le scellant A plusieurs endroits. Nous n'avons pas
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dScouvert de traces d'humidite apres examen de 1'interieur, quoiqu'il etait y 
avait 6videmment deja eu des donunages causes par I'humidite dans le platre autour 
et en-dessous des fenStres, de m§me dans les planchers de bois au pied du mur. 
L'isolation exterieure itait tres mouillee.

Les joints verticaux calfeutres etaient en bon etat. II y a de plus fortes 
chances que 1'eau passe de 1'exterieur a 1'interieur au travers de la lame qu'il 
y ait condensation de I'humidite interieure ou penetration par des joints 
defectueux. L'armature etait visible dans la finition & plusieurs endroits, et 
les fissures avaient tendance a longer la fleche ou la trame du treillis, les 
transitions se produisant parfois a angle droit d'une ame k urte §me parallele 
adjacente. Tous les echantillons comportaient des joints larges entre les 
morceaux d'isolant, remplis en partie d'une couche de fond. Les fissures 
longeant ces joints remplis etaient nombreuses et plus larges que les fissures 
qui se produisent normalement sur les tines d' armature.

BATIMENT 12 Tour d'habitation
Emplacement 
Hauteur du PEI 
HumiditS interieure 
Age de la construction 
Age du PEI

Type de PEI

Ispaisseur de 1' isolant 
Type d'isolant

Couches sous-jacentes

Fixation
Dessins PEI 
Fabrication 
Fissures
Problemes de joints 
Problemes d'humidite
Dommages causes par chocs
Lieu de preltvement d'echantillon
Poids de la lame
Teneur en polymere
Absorption d'eau
Epaisseur de la couche de fond

Epaisseur de la couche de finition 
Armature

Toronto 
28 etages 
moderee 
environ 25 ans
environ 5 ans pour mur 
d'extremite, 3 ans pour murs 
lateraux
a base de polymeres, environ 3 mm
d'Spais sur mur d'extrimite; 6 mm
d'ipais sur murs lateraux
50 mm mur d'extremite; 75 mm cotes
planche de polystyrene expansi sur
mur d'extrimite; polystyrene
extrude sur murs latiraux
brique silico-calcaire; enduit
texture sur mur d'extrimiti; pas
d'enduit sur murs latiraux
adhisif sur mur d'extrimiti;
mecanique sur murs latiraux
aucun
sur place
minimes
minimes
modiris sur mur d'extrimiti; pas 
de traces sur murs latiraux 
aucun
mur d'extrimiti, face nord-est
5,7 kg/m2
14,0 %
5,7 %
Couche 1 s 1,1 - 1,3 mm
Couche 2 : 0,5 - 0,6 mm
Couche 3 : 0,1 - 0,3 mm
0,1 - 1,5 mm 
0,11 kg/m2
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A 1'origine, les murs avaient ete construits comma ceux du batiment 11, sauf qua 
des cornieres de renfort au lieu des rives de la dalle supportaient la brique. 
La surface de la brique s'etait effritSe a certains endroits a cause de 1'action 
du gel et du d£gel. Divers revetements, y compris deux PEI differents, avaient 
ete appliques.

Sur le mur d'extremite, un PEI avait ete colle sur la brique comportant un enduit 
texturS pour usage exterieur. On y avait ensuite fixe des planches a baguette 
de polystyrene expanse de 50 mm avec un peu de colle ici et IS, mais 
1'6chantillon a tout de m@me ete difficile a extraire. II y avait des joints 
horizontaux sur chaque Stage, scellis avec un double cordon de calfentrant. La 
tige anti-adhesive dans les joints souples horizontaux etait humide. De 
1'extSrieur, le PEI ne semblait pas s'etre deteriore.

Sur les murs lateraux, aucun enduit texture n'avait ete appliquS. Lorsque le PEI 
a ete pose plus tard, une membrane pelable a ete applique et du polystyrene 
extrude a Ste fixe mecaniquement a la magonnerie, a travers le treillis 
d'armature du PEI. Des joints souples avait ete realisis a chaque ligne de 
plancher. La plupart des panneaux avaient une forme rectangulaire, sans angle 
rentrant. Seulement deux des vingt angles rentrants etaient fissures. En 
general, les fissures avaient moins de 100 mm de long. Un peu de taches 
ressemblant a de la rouille ont §t§ observees sur 1'ensemble de la lame. On 
pense que les solins du seuil des fenetres ont ete poses aprSs le PEI, ce qui 
aurait amend de 1'humidite dans le parement, mais aucun dommage n'etait evident. 
Nous n'avons vu aucune deterioration du PEI a 1'exterieur.

BATIMENT 13 Tour d'habitation
Emplacement 
Hauteur du PEI 
Humidite interieure 
Age de la construction Age du PEI 
Type de PEI 
jlpaisseur de 1' isolant 
Couches sous-jacentes 
Fixation 
Dessins PEI 
Fabrication 
Fissures
Problemes de joints 
Problemes d'humidite 
Dommages causes par chocs

Toronto 
28 etages 
moddree 
environ 25 ans 
3 ans
a base de polymeres, dpais 
75 mm
brique silico-calcaire
mdcanique
aucun
sur place
aucune (pas d'angle rentrant)
minimes
minimes
aucun

La construct ion et la pose ultdrieure du PEI etaient similaires a celles des murs 
latdraux du bUtiment 12. On a signald que, a certains endroits, il semblait y 
avoir d§1amination de la surface par temps chaud, sous une bonne lumiere. Rien
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n'a cependant ete decele pendant la periods d'observation et aucune delamination 
ne s'est revelee en donnant de petits coups sur la surface aux endroits suspects.

BATIMENT 14 Hotel
Emplacement 
Hauteur du PEI 
Humidite interieure 
Age de la construction 
Age du PEI
Epaisseur de 1'isolant
Couches sous-jacentes
Fixation
Dessins PEI
Fabrication
Fissures
ProblSmes de joints 
ProblSraes d'humidite 
Dommages causes par chocs

Toronto 
7 etages 
faible 
2 ans 
2 ans
environ 50 mm
beton et gypse
adhesif
indisponibles
sur place
minimes
aucun
aucun signals 
minimes

Les details de ce batiment ont ete minutieusement dessines pour donner 1'aspect 
d'un palais autrichien du XIXe siecle. Deux larges panneaux, dont la finition 
n'a pas etS realises en m§me temps que les autres, etaient de couleur et de 
texture differentes. L'administrateur du batiment n'avait aucun problems & 
signaler et peu de fissures ont ete observees. II y avait quelques dommages dus 
au choc aux etages superieurs.

Bttiment 15 Hotel
Emplacement 
Hauteur du PEI 
Humidite interieure 
Age de la construction 
Age du PEI
Epaisseur de 1'isolant
Couches sous-jacentes
Fixation
Dessins PEI
Fabrication
Fissures
Probldmes de joints
Probiames d'humidite
Dommages causes par chocs
Lieu de prelevement d'echantillon
Poids de la lame
Teneur en polymers
Absorption d'eau
Epaisseur de la couche de fond
Epaisseur de la couche de finition
Armature

Toronto 
6-8 etages 
faible 
5 ans 
5 ans
environ 50 mm 
gypse, beton 
adhesif 
indisponibles
panneautage, sauf sur beton
minimes
modSres
minimes
minimes
secteur endommage, ombrS, face sud
6,0 kg/m2
12,6 %
7,9 %
2,5 - 3,2 mm 
0,1 - 1,5 mm 
1 couche k 0,14 kg/m2 +
1 couche a 0,59 kg/m2

Au niveau du sol, 1'avant et certaines parties des cot6s du batiment, dont les 
arcades et entries, sont de beton prefabrique imulant la pierre. Les cbtes, 
1'arriere et les Stages supirieurs etaient recouverts de PEI emu1ant aussi la
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pierre. Sur 1'elevation arriere, le parapet est reconvert de PEI qui a ete 
endommage par les longerons stabilisateurs des echafaudages volants. Le batiment 
etait tres sale et tache. La ou 1'eau s'etait accumulee, la salete avait trace 
des stries. Ceci etait particulierement Evident en-dessous des assises en 
saillie qui n'ont pas de larmier. Sur 1'elevation avant, huit des vingt angles 
rentrants (au haut des fenetres) etaient fissures. Sur 1'elevation arriere, ou 
les details des fenetres etaient differents, il n'y en avait seulement qu'environ 
trois sur vingt. Les defalliances de scellement semblaient assez nombreuses. 
II s'agissait de defaillances types d'adherence entre la couche de finition et 
la couche de fond. Proportionnellement a 1'aire totale de surface de contact, 
elles ne seraient probablement pas superieures a 5 %. II y avait de multiples 
fissures sur les corniches et les assises en saillie. Sur 1'elevation avant, il 
semblait que les joints a toutes les deuxiemes bales de la corniche n'avaient pas 
ete calfeutres, seulement recouvertes. La surface etait decolor#e au niveau des 
joints sur une largeur egale a un des joints souples, mais la texture de surface 
etait celle de la couche de finition. La plupart de ces joints etaient fissures. 
L'on presume qu'il s'agit des joints entre les sections prSfabriquSes 
indiscernables initialement du reste de la corniche. A 1'arriere, les assises 
en saillie Staient fissurees a intervalles reguliers, done sans la bande uniforme 
de decoloration observee sur la corniche avant. Et contraifement a la corniche 
avant, il s'agissait de joints souples. Les fissures s'etaient produites i. 
intervalles a peu pres egaux, soit de deux a trois par section intermediaire.

BATIMENT 16 Petit immeuble d'habitation
Emplacement 
Hauteur du PEI 
Humidite interieure 
Age de la construction 
Age du PEI 
Type de PEI 
Epaisseur de 1'isolant 
Couches sous-j acentes
Fixation 
Dessins PEI
Fabrication
Fissures
Probldmes de joints 
ProblSmes d'humidite 
Dommages causes par chocs

Toronto 
7 Stages 
moderee 
3 ans 
3 ans
modifie par polymSres (5 mm 
d'epais)
75 mm
panneaux de ciment portland sur
ossature d'acier
mecanique
architecturaux (avec trSs peu de 
details)
panneautage et sur place
modSrees
moderes
minimes
mini mA<s

De nombreuses fissures ont ete observSes aux angles exterieurs attenant aux 
larges panneaux de PEI montSs sur place. Elles suivaient gineralement la ligne 
de 1'endos de 1'isolant d'un cote ou de 1'autre de 1'angle. Notre hypothSse est 
que la fliche du mur a ossature metallique, conjuguee a une couche de fond assez
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friable et une isolation epaisse, en sont vraisemblablement la cause. Sur un 
panneau, il y avait beaucoup de fissures sans direction definie. Ailleurs, les 
fissures epousaient le parcours des joints d'isolation. Les joints souples 
6taient generalement en bon etat. Les cavites des poteaux etaient remplies de 
natte isolante. 11 n'y avait parfois pas assez de calfeutrant entre les 
panneaux. Nous n'avons vu aucune trace de dotnmages causes par 1'humidite, et 
1'administrateur de 1'immeuble n'en avait pas a signaler.

B&TIMENT 17 Restaurant
Emplacement 
Hauteur du PEI 
Humidite interieure 
Age de la construction 
Age du PEI
Epaisseur de 1'isolant
Couches sous-jacentes
Fixation
Dessins PEI
Fabrication
Fissures
Probldmes de joints 
Problemes d'humidite 
Oommages causes par chocs

Vancouver 
2 etages 
moderee 
environ 4 ans 
environ 4 ans 
indeterminee 
ind6termin6es 
adhesif 
indisponibles 
sur place 
aucune visible 
aucun
pas visibles de I'exterieur 
minimes

II s'agit d'un petit immeuble recouvert de PEI. Le batiment a subr des dommages 
types dus au choc & 1'Stage inferieur. Une large section inclinee du toit PEI, 
aussi haute qu'un Stage, a StS construite avec une membrane impermSable double 
en polyurSthane entre la couche de fond et la couche de finition (d'apres les
renseignements fournis par le fabricant). 
StS observSe.

BATIMENT 18 Petit immeuble d'habitation

Emplacement 
Hauteur du PEI 
HumiditS intSrieure 
Age de la construction 
Age du PEI 
Type de PEI

Epaisseur de 1'isolant
Couches sous-j acentes
Fixation
Dessins PEI
Fabrication
Fissures
Problemes de joints 
Problemes d'humidite 
Dommages causes par chocs

Aucune dStSrioration ou fissure n'a

Toronto 
3 Stages 
modSrSe 
environ 30 ans 
environ 5 ans
pas PEI; couche de finition en 
acrylique sur platre de ciment 
Portland et latte mStallique 
150 mm
brique d'argile 
mScanique 
indisponibles 
sur place 
modSrSes
pas de joints souples
minimes
minimes
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La finition du batiment avait et£ r£alisee avec du platre de ciment portland 
ordinaire sur des planches a baguette de polystyrene expanse de 150 mm, 
recouverte d'une couche d'acrylique. Le platre avait ete renforce d'une latte 
de metal deploye fixee mecaniquement a la brique. Le fournisseur de materiaux 
a fait savoir que la couche de fond etait aussi modifiee par de 1'acrylique, 
quoiqu'elle ait ete appliquee sur un treillis metallique, avec des baguettes et 
encoignures de metal deploye. Dans les environs des ouvertures techniques, 
compteurs a gaz et dependences du genre, comme aucune rehabilitation n'a £te 
effectuee, les bords exposes de la mousse n'avaient pas de couche de finition. 
A quelques endroits la couche d'acrylique s'etait d£tachee, surtout pres du 
niveau du sol ou il y a des eclaboussures d'eau. Ailleurs, la couche de finition 
s'ecaillait sans cause evidente, comme 1'humidite. La latte metallique rouillait 
aux endroits exposes. II y avait des joints de retrait dans le stucco ordinaire 
k mi-hauteur des fenStres. Des fissures ont £te remarquees a de nombreux angles 
rentrants des ouvertures de fenetre.

BATIMENT 19 Complexe commercial/residentiel
Emplacement 
Hauteur du PEI 
Humidite interieure 
Age de la construction 
Age du PEI
fipaisseur de 1'isolant
Couches sous-jacentes
Fixation
Dessins PEI
Fabrication
Fissures
Problemes de joints 
Problemes d'humidite 
Dommages causes par chocs

Toronto 
10 stages 
moderee a elevee 
3 ans 
3 ans 
150 mm
beton et gypse
adhesif
indisponibles
panneautage et sur place
moderees
minimes
minimes
minimes

Il s'agit d'un immeuble comportant des appartements et commerces de detail. Deux 
murs aux stages superieurs ont £te cloisonnes de panneaux PEI avec de longues 
fenetres en bands horizontals, alors que les autres murs semblaient etre de b£ton 
recouvert de PEI sur place. Cinq des vingt angles rentrants Staient fissures. 
Le scellant semblait Stre en bon etat. Un mur avait ete recouvert de PEI selon 
la methods courante. Les panneaux isolants d' environ 1,5 mm2 et de 150 mm 
d'epais avaient ete prefinis avec du PEI a texture de sable, y compris les bords 
enrobes, puis poses comme du carrelage en les collant au revetement de platre, 
avec des joints souples entre les carreaux. L'epaisseur et les tolerances des 
dimensions de joint ne semblent pas avaient ete bien maitris£es. Des volets 
d'aerage ont ete decoupes dans le PEI, mais les extremites de 1'isolant et du 
revetement ont ete laissees exposees aux 41ements.

BATIMENT 20 Complexe commercial/administratif
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Emplacement 
Hauteur du PEI 
Humidite interieure 
Age de la construction 
Age du PEI
fipaisseur de 1'isolant
Couches sous-jacentes
Fixation
Dessins PEI
Fabrication
Fissures
Problemes de joints 
Probldmes d' humidite 
Dommages causes par chocs

Vancouver
12 Stages
faible a moderee
environ 3 ans
environ 3 ans
indeterminee
indeterminees
indeterminee
indisponibles
sur place
minimes
minimes
indetermines
minimes

Les Stages supSrieurs Staient principalement des murs-rideaux avec un peu de PEI, 
tandis que les Stages infSrieurs Staient de PEI avec des fenetres enfoncSes. Les 
fissures formaient un motif au-dessus des fenetres aux extrSmitSs du PEI, peut- 
etre a cause du mouvement d'une moulure de rive. Les dommages causSs par les 
changements frSquents d'enseignes fixSes au PEI Staient considSrables (1'enseigne
du locataire et 1'enseigne provisoire 
responsables).

bAtIMENT 21 Centre commercial
Emplacement 
Hauteur du PEI 
HumiditS intSrieure 
Age de la construction 
Age du PEI
fipaisseur de 1'isolant
Couches sous-jacentes
Fixation
Dessins PEI
Fabrication
Fissures
Problemes de joints 
ProblSmes d'humidite 
Dommages causSs par chocs

1'agence immobiliSre sont toutes deux

Vancouver 
5 Stages 
faible
environ 5 ans 
environ 5 ans 
50 mm 
gypse 
adhSsif 
indisponibles 
sur place 
minimes 
importants 
importants 
minimes

Le PEI a StS divisS en larges sections rectangulaires. Deux grandes sections de 
PEI s'Staient dStachSes du mur. Les murs ont StS inspectSs peu de temps apres 
la dSf alliance, et encore une fois aprSs les rSparations. D'aprSs les 
observations faites au niveau du sol et les rares informations dont nous 
disposions, les facteurs suivants ont StS jugSs responsables de la dSfalliance. 
L'espacement des joints St ait d'environ 7 m a 1' horizontale et de 3 m a la 
verticale. La couche de finition avait fait dSfaut a plusieurs endroits ou le 
scellant s'Stait detache dans les joints souples. Certains joints semblaient 
s'etre beaucoup dSplacSs. L'eau de pluie qui s'Stait introduite dans les joints 
souples dSfectueux a affaibli la liaison du PEI et des plaques de pl&tre. De 
larges sections de PEI se sont Scroulees sur le sol. Le mur a StS recouvert a

35



nouveau de PEI fixe mecaniquement par-dessus une membrane pare-air.

BATIMENT 22 Complexe commercial/administratif
Emplacement 
Hauteur du PEI 
Humidite interieure 
Age de la construction 
Age du PEI
Epaisseur de 1'isolant
Couches sous-jacentes
Fixation
Dessins PEI
Fabrication
Fissures
Problemes de joints
Problemes d'humidite
Dommages causes par chocs
Lieu de prelevement d'echantillon

Poids de la lame
Teneur en polymere
Absorption d'eau
Epaisseur de la couche de fond
Epaisseur de la couche de finition
Armature

Vancouver
7 Stages
faible
4 ans
4 ans
38 mm
gypse
adhesif
architecturaux
sur place
minimes
minimes
minimes
minimes
Arriere du parapet face nord, 
souvent mouille par eau
d'evacuation (sous joint du
contre-solin du parapet)
2.7 kg/m2 
14,6 %
8.8 %
0,5 - 0,75 mm 
0,1 - 0,75 mm 
0,12 kg/m2

Le parement du batiment est un PEI de trois couleurs sur du beton prefabrigue et 
de la magonnerie. Les Stages au niveau de 1'oeil sont en magonnerie. La plupart 
des fenStres SlevSes ont des seuils de PEI fortement inclinSs qui se sont tres 
peu dSgradSs. Les fissures Staient minimes. Des plaques de platre revStues et 
endossSes d'aluminium ont StS utilisSes comme support. Des solins horizontaux 
ont StS installSs vis-a-vis des Stages jusqu'a 1'isolant. La lame est 
Stroitement fixee S la surface des solins supSrieurs et le dessous a StS 
calfeutrS. Les solins n'ont sans doute pas StS tres efficaces pour Sliminer 
1'humiditS car nous avons vu un peu de suintement. Le calfeutrant a StS bien 
applique et etait en bon etat. II y avait des champignons et de la mousse sur 
la surface de PEI a plusieurs endroits. Des fissures suivant un motif hexagonal 
ont StS observSes dans la couche de finition A un autre endroit. Cette derniSre 
semblait avoir rStrSci et craquelS avant de durcir, peut-Stre a cause du gel. 
En prSlevant un Schantillon d'une section apparemment en bon Stat, nous avons 
dScouvert par inadvertence une partie qui s'Stait dStachSe du support parce 
qu'elle n'aurait pas StS suffisamment enfoncSe durant la construction.

BATIMENT 23 Immeuble a bureaux
Emplacement 
Hauteur du PEI 
HumiditS intSrieure 
Age de la construction

Vancouver 
14 Stages 
faible a modSrSe 
environ 25 ans
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Age du PEI
Epaisseur de I'isolant
Couches sous-jacentes
Fixation
Dessins PEI
Fabrication
Fissures
Probldmes de joints 
Problemes d'humidite 
Dommages causes par chocs

4 ans 
38 mm
gypse en majeure partie 
mecanique
architecturaux - renovation
sur place
aucune decelee
minimes
aucun evident
aucun (hors de portee)

A 1'origins, le parement de ce b&timent etait en mosaique de verre li6e a du 
beton. A cause du dStachement des carreaux, le parement a 6te refait avec un 
PEI. La surface carrelee a ete recouverte de treillis metalliquS, puis d'un fond 
de clouage metallique et de plaques de platre. L'espace prevu pour le fond de 
clouage a ete ventile sur 1'extSrieur au moyen de volets a mi-hauteur et au bas 
du mur. Le pSrimetre des fenetres a §te recule et 1'isolation PEI fixee 
directement au mur autour de chaque fenetre. Les deux plus larges faces du 
batiment ont chacune ete divisees en deux par un joint souple vertical, la 
distance entre le joint et 1'angle etant d'environ 30 m. Une petite partie du 
joint avait fait dSfaut. Sauf pour ce cas isolS, il n'y avait pas de joint 
souple. Aucune fissure n'etait visible malgre le grand nombre de fenetres 
enfoncees. L'isolation a ete fixee mecaniquement aux plaques de pl&tre au moyen 
d'une epaisseur de papier de construction en polyolefine filee-liee.
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SOMMAIRE ET COMMENTAIRE

Joints et jonctions

II arrive souvent que des problemes surgissent a 1'interface des materiaux, 
surtout a la jonction des fenetres, plus que dans le PEI ou au niveau des joints 
entre les panneaux de PEI.

II y a eu peu de defaillance des joints souples par rapport de la longueur totale 
de joints observes, sur une base procentuelle. Des dommages considerables dus 
a 1'eau ont neanmoins ete causes par des joints defectueux dans six batiments. 
Certaines defalliances etaient sans contredit liees au PEI. Les joints souples 
qui ont le plus comraunement fait defaut etaient des joints de dilatation, ou il 
y avait eu du mouvement entre des structures de soutenement. Si, a la jonction 
des panneaux de PEI vis-a-vis d'un joint souple, les deux panneaux sont montes 
sur la meme couche sous-jacente continue, il semble qu'il y aurait normalement 
peu de mouvement. Au nombre des defalliances de scellement, nous avons observe 
des dechirures causees par une couche trop mince, un scellant non durci et 
d'autres problemes qui ne sont pas specifiques aux joints de PEI.

Outre ces problemes communs pour tous les joints de scellement, d'autres 
d6falliances ont ete causSes par le detachement de la couche de fond de la couche 
de finition du PEI a 1'interieur du joint. Elies sont normalement associees a 
la presence d'humidite dans le joint, et ce genre de defaillance est communement 
signalee au sujet de joints de PEI. La couche de finition est poreuse et retient 
1'eau. Les polymeres qu'elle contient tendent t, s'amollir s'ils sont exposes a 
1'humidite pendant de longues pSriodes. La couche de finition qui se trouve sur 
le cote du joint, entre le scellant et la couche de fond, ne peut secher aussi 
rapidement que si elle etait exposes a 1'air. De plus, certains produits 
chimiques dans le scellant amollissent la couche de finition. Une fois qu'il y 
a eu ramollissement, de minuscules efforts de traction dans le scellant rompent 
la liaison entre la couche de finition et la couche de fond.

Certains fabricants recommandent actuellement de ne pas appliquer de couche de 
finition sur les surfaces destinies a §tre scellees. Nous n'avons vu aucun cas 
ou des efforts auraient ete faits pour ne pas appliquer de couche de finition sur 
les cdtes des joints afin que le scellant puisse adherer directement a la couche 
de fond.

Comme les assemblages de PEI sont scelles en surface et faits de materiaux sujets 
it etre endommages par 1'eau, des joints defectueux presentent plus de risques que
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ceux de beaucoup d'autres materiaux de parement. Sur certains des batiments 
examines, le calfeutrage du perimetre et des joints souples laissait a dSsirer. 
Les joints etaient mal dimensionnes, le rapport profondeur-largeur du scellant 
etait inexact, la tige d'appui etait frequemment absente et le fagonnage du 
scellant n'avait pas ete paracheve correctement. II est a conseiller de retenir 
les services d'ouvriers qualifies pour la pose du scellant.

Dans deux batiments, les joints des panneaux avaient ete poses en deux Stapes, 
avec des cordons de scellant a 1'endos de la gaine et en surface du joint.

Fissures

II arrive souvent que des articulations en surface, les angles d'ouvertures, ou 
encore des interstices ou des plis a la surface de 1'isolation concourent a 
contraindre la lame et causent des fissures. En outre, une isolation humide 
provoque une fissuration qui ne se produirait pas autrement. Ce phenomene a plus 
de chances de survenir si la couche de fond est tres mince, aux extremites des 
mailles du treillis d'armature. Les fissures observees pourraient §tre 
attribuables a chacun de ces facteurs. Selon certaines etudes, 1'isolation PEI 
rUtrecit pendant quelque temps apres la fabrication; alors si elle n'a pas tout 
le temps de secher avant usage, des fissures peuvent surgir aux joints 
d'isolation. Rien ne portait a croire, toutefois, que ceci aurait provoque les 
fissures observees.

Certains indices semblent indiquer qu'il y a plus de fissuration avec une 
isolation epaisse. Dans un cas (b&timent 10), les breches ont ete attribuees a 
1'absence d'enduit polymere sur le treillis d'armature, ce qui laisse entendre 
que le treillis affaibli par les attaques d'alcalis pourrait etre a blSmer.

Nous avons souvent vu des fissures dans les coins des fen§tres enfoncees. Les 
fabricants recommandent de renforcer les angles ouvrants et de positionner les 
joints d'isolation loin des angles. II etait impossible de savoir si c'est ce 
qu'on avait fait dans les batiments examines, mais certains nous ont dit qu'on 
fait frequemment abstraction de cette consigns. Des nombreuses fissures ont ete 
remarquSes a 1'interieur des angles d'ouverture de 1'assemblage. La marche a 
suivre recommandee concernant 1'emplacement des joints et 1'armature pourrait 
resoudre le problems si elle etait observes de maniere uniforms.

Des fissures se produisent aussi souvent vis-a-vis des joints de panneaux 
isolants, particulidrement si les joints ouverts ont ete partiellement remplis 
d'une couche de fond. Elies sont communement associees a une isolation humide, 
car aucune autre explication n'est possible dans bien des cas. Nous avons
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observe deux types de fissures dues a 1'humidite s fissures multiples et tres 
rapprochSes, normalement Gentries sur 1'ame du treillis d'armature; fissures 
isolees marquees d'efflorescence. Dans plusieurs cas, de courtes fissures (75 - 
300 mm de long), ou 1'efflorescence trahissait 1'Evaporation de 1'humidite a 
1'interieur de 1'assemblage, se sont manifestees. Elies n'etaient en rien 
associees a un point concentre d'effort evident. II semble que 1'humiditE 
emprisonnee derriere la lame gele par temps froid et la fait craqueler.

Dans les batiments a panneaux, plus souvent dotEs de joints souples et comptant 
moins d'ouvertures enfoncEes que les b&timents ou le PEI avait EtE pose sur 
place, les fissures Etaient moins communes. Une isolation mined et des surfaces 
de soutenement solides (magonnerie ou bEton) semblent etre moins enclines aux 
fissures sur de larges surfaces.

11 va sans dire que le PEI est tres diffErent du bEton prEfabriquE ou des autres 
materiaux similaires pour lesquels on dessine des joints en se basant sur un 
comportement thermique sans contrainte. Ne serait-ce pour les contraintes 
d'isolation, le PEI ne serait pas aussi performant qu'il ne 1'est, mais ceci a 
EtE largement mal interprEtE. La plupart des fissures dans les lames de PEI sont 
probablement dues aux mouvements thermiques, mais 1'isolation et la lame sont 
incapables d'empecher ces mouvements; ce n'est pas parce que les joints leur font 
obstacle. Si la lame pouvait se mouvoir librement au diapason des changements 
de tempErature, soit qu'elle se dEtacherait de 1'isolant, soit qu'elle 
arracherait 1'isolant du support et ferait onduler le PEI comme une bilame. Dans 
un cas (batiment 10), une breche dans la lame semblait effectivement avoir fait 
onduler 1'isolant de cette fagon, 1'ayant arrachE du mur de soutenement d'environ 
un demi metre de chaque cotE.

En ce qui a trait aux assemblages fixEs par des moyens mEcaniques, certains 
estiment que les fixations contribueraient aux fissures dues aux charges 
concentrEes. Aucune fissure de ce genre n'a EtE observEe dans notre Echantillon 
limitE d'assemblages fixEs mEcaniquement.

Tous les batiments Etaient plus ou moins fissurEs.

REsistance au choc

Bien que le matEriau ait 1'aspect de bEton, de pierre ou de stucco, il rEsiste 
mal au choc. Les quais de chargement et installations rEcrEatives avaient subi 
des dommages considErables. A deux centres rEcrEatifs, les vandales avaient 
dEcouvert que les cailloux projetEs centre la surface perforent la lame et
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a'incrustent dans 1'isolation. Aux endroits ou des voitures ou chariots etaient 
a etroite proximity, il y avait immanqruablement des dommages. Certaines des 
sections endommagdes avaient dte renforcees de treillis hautement resistant au 
choc. Le treillis epais est plus resistant, mais il ne senable pas assez fort 
pour les quais de chargement ou les aires ou circulent des vehicules, ni pour les 
endroits frequentes par les vandales.

Les sections pres du sol ne sent pas les seules a §tre sujettes aux dommages, 
comme en t&noignent les dommages causes par les echafaudages volants utilises 
pour le lavage des vitres ou, dans un cas, par des objets lances d'immeubles 
voisins plus hauts.

Les sections sans dommage qui Staient renforcees de treillis epais ne 
paraissaient pas differentes des autres. Les dommages dus au choc n'ont pas 
multipliS les fissures.

Tolerances d'application

La lame de PEI est tres mince. La difference entre une lame trop epaisse et une 
lame trop mince repose sur un millimetre. Si le treillis n'est pas entidrement 
reconvert de I'avant a 1'arriere, la lame ne sera pas impermeable. On a 
nature1lament tendance en appliquant le materiau k la truelle de 1'araser sur la 
surface, si bien que la couche est trop mince. Il est difficile d'appliquer une 
couche bien egale sur le treillis, surtout si ce dernier doit etre incruste et 
enduit d'un seul trait. Un ouvrier econome pourrait etre tentS de negliger les 
mesures necessaires pour obtenir une epaisseur adequate.

Dans bien des cas, la texture du treillis d'armature Stait perceptible dans la 
couche de finition. Et dans au moins un de ces cas, la fine lame semblait avoir 
laisse 1'eau pSnetrer dans 1'isolant et s'accumuler dans les joints souples 
derriere le scellant.

Surfaces mouillSes

Certaines defalliances, dont la delamination de la couche de finition dans les 
joints souples, peuvent etre accelirees par une couche de finition mouill§e. 
Nous avons vu des cas ou ce ph4nomene avait erode ou d6tach§ cette couche, et une 
situation (batiment 4A) ou la couche de finition avait ete arrachSe par 
1'amoncellement de givre en surface. Il y avait aussi des situations in situ ou 
1'isolation derriere la lame, de meme que la tige d'appui derriSre le scellant.

41



etaient saturees d'eau. A plusieurs endroits, la couche de finition s'etait 
deterioree ou la neige touchait aux murs.

Penetration d'humidite

L'eau entraine la deterioration du PEI une fois qu'elle s'est introduite dans 
1'assemblage par les solins au-dessus, les ouvertures de fenetres, les fissures, 
les joints defectueux, la surface de la lame, ou si elle est renversfie a 
1'interieur.

Certaines petites fissures observees etaient accompagnees de traces de suintement 
et d'Evaporation, parfois de taches causees par les solutes captes avant que 
l'eau n'entre dans le PEI (taches vertes des solins de cuivre, par exemple). 
Dans certains cas, 1'endos de la lame etait detrempe par de l'eau emprisonnee qui 
avait ramolli la couche de finition, ce qui favorise la dEtErioration de la 
structure de soutEnement. Ailleurs, l'eau s'Etait accumulEe derriere la tige de 
mousse et le scellant des joints qui, malgrE tout, semblaient en bon Etat de 
1'extErieur (l'eau aurait traversE la lame depuis la surface du mur)•

Dans un batiment, l'eau s'Etait introduite dans un joint souple non fini (ou on 
avait omis d'appliquer du scellant sur un petit bout), traversE 1'isolant et fui 
a 1'interieur plusieurs metres plus loin, ce qui avait causE des dommages 
considErables aux murs secs et a la moquette.

Dans trois des batiments examines, une bonne partie du PEI endommagEe par l'eau 
avait du etre remplacee. Les fuites d'eau dans les joints et jonctions, de mEme 
que l'eau dEversEe a 1'intErieur, semblaient avoir causE plus de dommages que de 
condensation.

Condensation

Si le matEriau supportant 1'isolation peut etre endommagEe par l'eau, 1'isolation 
du PEI devrait Etre assez Epaisse pour que le point de rosEe de 1'air intErieur 
corresponds aux pires conditions hivernales. Ceci n'est pas facile a obtenir 
s'il n'y a pas d'autre isolation, ou si 1'humiditE relative intErieure est basse. 
Faute d'autre isolation cependant, il pourrait Etre nEcessaire de prEvoir un PEI 
plus Epais que la normals.

Si le point de rosEe est attaint a 1'intErieur du mur de soutEnement, mEme quand 
les couches sous-jacentes du PEI et la construction porteuse peuvent supporter
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la condensation resultants, le PEI subit plus de gelure et d'effort thermique. 
Parfois, les vides Isolds derriere le PEI emprisonnent aussi 1'eau qui ne peut 
s'dchapper par dvaporation a cause de la presence de materiaux impermeables a la 
vapeur des deux cotes (le PEI, une membrane pare-air s'il y a lieu, un film de 
polyethylene a I'intdrieur, ou seulement des revetements de finition intdrieurs 
impermeables).

Couches sous-jacentes

Lorsque des plaques de platre sont posdes sans pare-air, I'eau qui s'est 
accumulee dans 1'assemblage fait ddcoller le papier du gypse, de sorte que ce 
dernier gonfle et s'affaiblit, surtout s'il y a une natte isolante derriere. Le 
PEI n'est done plus fixe a une masse solide, mais &. une surface de papier 
mouilld. Les auteurs ddconseillent 1'emploi de plaques de platre comma 
substratum a moins qu'elles ne soient protdgdes centre les fuites, la 
condensation et les inondations a 1'intdrieur. 11 exists divers matdriaux moins 
vulndrables aux dommages causds par I'eau, quoiqu'il faille tenir compte de 
certaines autres propridtds, a savoir fragilitd, aptitude I retenir les vis, cout 
et combustibilitd plus particulierement. Des panneaux de ciment portland ont dte 
utilises comme variants. Le materiau lui-meme est moins sujet aux dommages 
causds par I'eau. Par contre, il est lourd, peut dtre endommage par une pression 
localises, coute plus cher et retient mal les vis. Le panneau resists mieux aux 
dommages dus d I'eau, mais les fixations et supports demeurent vulndrables.

Fixation

Presque tous les PEI examines dtaient fixds au moyen d'un adhesif. Le plus 
souvent, 1'adhesif dtait applique ici et Id, et couvrait moins de la moitid de 
la surface prdlevde. En plus de fixer le PEI au batiment, 1'adhdsif contribue 
vraisemblablement a prdvenir la fissuration. Les petits echantillons assez peu 
nombreux que nous avons prdlevds donnent une pietre indication de 1' ampleur d'une 
mauvaise adherence, mais elles portent a croire que la qualitd d'execution est 
souvent la cause d'une adhdrence uniforms.

fitant donnd qu'un assemblage scelld en surface doit dtre dtanche d 1'air a 
100 %, il doit aussi porter 100 % de la charge due au vent. Certaines 
installations actuelles en sont peut-dtre capables de jour en jour, mais pas 
lorsque la pleine charge de calcul intervient. On a remis en question la mesure 
dans laquelle les mdthodes courantes de fixation des plaques de pldtre permettent
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de supporter les charges de vent de calcul.6

Certaines sections de PEI observees s'Staient detachees. A preuve, dans 
1'ichantillon du batiment 22, certaines parties mal fixees ne sont pas toujours 
evidentes de i'exterieur. C'est done dire qu'il y avait des sections mal fixees 
dans un grand nombre d'autres batiments examines. Faute de methode non 
dommageable propre & identifier les endroits ou I'isolation n'avait pas adhere, 
il se pent que certains parements qui semblent en bon etat a 1' extSrieur se 
detachent S. la premiere bourrasque.

II faudrait etudier davantage la liaison et la performance des PEI installes sur 
des materiaux de soutien autres que le beton et la magonnerie.

L'application directe de la couche de finition sur le beton provoque une 
d§lamination apres un court cycle de vie utile.

Mouvement des supports

Les transitions ou mouvements dans la construction porteuse causent frequemment 
des fissurations si le PEI ne comporte pas de joints. Lorsque le PEI sert 
d'interface entre des surfaces de soutien qui se deplacent 1'une centre 1'autre, 
des fissures vont probablement se produire. Toutefois, les joints souples 
observes ont plus souvent fait difaut a ces endroits qu'a d'autres. Dans un 
batiment ou les fissures etaient considerables, les plus importantes se situaient 
aux points de transition entre le beton coffre sur place et les supports en 
magonnerie de beton, ou le beton avait 6te appliquS en continu. En outre, les 
assemblages de PEI semblent etre capables d'accommoder des mouvements limitSs 
entre les couches sous-jacentes attenantes.

Le mouvement lateral des supports, et les fInches dues aux charges latSrales, 
peuvent aussi causer des fissures dans certains cas. Dans un assemblage mddifie 
par polymSres, des fissures ont ete observees pres de la ligne des planchers et 
aux angles exterieurs, ce qui traduit le defaut de s'adapter au mouvement normal 
de 1'ossature d'acier. Des fissures du genre n'ont pas ete observees dans des 
installations a base de polymeres apparemment semblables.

Proportions des melanges

McDonald, D. et Quirouette, R., Exigences structurales des pare-air, 
rapport SCHL n° 30133.0R1, 1991.
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Plusieurs facteurs entrant en jeu dans le melange et la pose de PEI, qui sont 
susceptibles de nuire a sa performance. Les proportions des materiaux de la lame 
peuvent verier Snormement entre fabricants et lignes de produits. La maniere 
dont 1'installateur interprete un melange maniable et economique est egalement 
variable. Pour la plupart des produits, il faut ajouter de 1'eau mais certains 
necessitent du ciment portland et, parfois, du sable. On peut economiser de 
1'argent en modifiant les proportions, mais un malaxage inadequat donne des 
materiaux batards, et un malaxage demesure forme des bulles d'air et degrade les 
ingredients. Les elements de performance, tels que flexibilite, maniabilitS, 
couleur, texture, absorption d'eau, resistance a 1'erosion par 1'eau, permeance 
a la vapeur et durabilite, peuvent tous etre touches par la'formulation, le 
malaxage et la cure du PEI.

Unisson tinctorial

L'ouvrier eprouve parfois quelque difficulte k realiser 1'unisson tinctorial, 
meme avec des materiaux premelanges. Dans trois cas, des panneaux c6te k cSte 
n'avaient pas tout a fait la couleur et la texture du parement initial.

Certains pigments, de couleur foncee particulierement, sont plus sujets a la 
photodegradation que les autres. Sur un batiment, les couleurs plus foncees des 
elevations orientees au sud s'etaient estompees par rapport aux couleurs plus 
pales qui ne semblaient pas s'etre alterees.

Reparations et nettoyage

Comme pour la plupart des revetements de finition, il est difficile de reparer 
un PEI et d'obtenir la texture et la couleur initiales. Comme le PEI n'est pas 
tres resistant, il faut le reparer sans tarder, car si 1'humidite s'y introduit, 
les dommages sont considerables. Meme si le colmatage se fait avec les materiaux 
d'origine, 1' assortiment de la texture et de la couleur presente des difficultes. 
Plusieurs batiments observes avaient Ste 1'objet de tentatives de reparations 
avec du stucco ou du mortier ordinaire. Ces travaux etaient moins reussis que 
ceux realises avec des materiaux de PEI.

Les dommages dus au choc n'est pas la seule cause de reparations. Dans bien des 
circonstances, des enseignes et accessoires deplaces ou remplaces avaient laisse 
des marques inesthetiques. C'etait plus souvent le cas pour les immeubles 
locatifs commerciaux, parce qu'il faut frequemment changer les enseignes, quoique 
meme de petits panneaux de stationnement interdit sont dif ficiles a poser a moins
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d'avoir des supports independants.

Des difficultes inusitees surgissent aussi lorsqu'il faut recalfeutrer les joints 
et faire du nettoyage. Les meules, hydronettoyeurs, solvants, dScapeurs au jet 
de sable et la plupart des outils electriques sont centre-indiques. 
L'accumulation prematuree de saletes et la defalliance des joints prennent des 
proportions plus graves lorsque ces elements sont utilises. II ne semble pas y 
avoir de moyen efficace de recalfeutrer les joints souples.

Mousse

Plusieurs sections de PEI favorisaient la croissance de mousse et peut-etre 
d'autres organismes. Certains les trouvent jolis, mais ils retiennent 
normalement 1'humidite et ralentissent 1'evaporation. C'est ainsi qu'ils 
pourraient ecourter la duree de vie utile de la couche de finition, meme si leur 
aspect ne semble pas justifier qu'ils soient enleves.

Recentes innovations

Les fabricants de PEI ont rScemment introduit de nouveaux assemblages mo ins 
combustibles et incorporant le principe de 1' Scran de pluie. Ces produits n'ont 
pas encore ete eprouves in situ. Leur durability et leur resistance aux 
intemperies pourraient etre decevantes.

RE COMMANDATIONS

Recherches futures 
Robustesse de 1'armature

Les etudes expliquent que les alcalis qui attaquent la surface des fibres de 
verre entrainent une perte radicals de force. Ceci pourrait expliquer certaines 
fissurations importantes sur le terrain (batiment 10). Des essais a la traction 
sur les echantillons de treillis avant et apres 1'exposition acceleree aux 
alcalis pourraient nous dire si les risques sont import ants. Est-ce que tous les 
tissus sont plus ou mo ins vuln6rables dans la m§me me sure, ou y a-t-il des 
variations d'un lot i un autre, ou d'un point sur un rouleau a un autre, ou entre 
manufacturiers? Les polymyres de la couche de fond protegent-ils les fibres du 
treillis? Les riponses a ces questions permettraient de suggerer des correctifs. 
II serait peut-Stre indique de limiter la quantity de chaux libre dans la couche 
de fond si tout le verre est vulnerable. Cependant, s'il y a beaucoup de
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variations relativement & la vulnerability du verre, les specifications devraient 
pent-§tre stipuler les valeurs maximales de perte de force du treillis, en regard 
de 1'essai-type, et des echantillons seraient preleves du chantier pour etre 
eprouves. Si les polymeres de la couche de fond assurent une protection 
adequate, la polemique pourrait se poursuivre.

Recherches proposees : Executer des essais a la traction sur plusieurs 
echantillons d'armatures de differents fabricants. Evaluer les moyens 
d'identifier les elements protegeant le treillis centre 1'attaque d'alcalis. 
Faire des essais au dynamorndtre avant et apres 1'exposition acceieree aux 
alcalis, avec un treillis vierge et un treillis enduit d'une' couche de fond 
durcie de PEI.

Penetration d'eau

Les essais realises aux Etats-Unis r6v6lent que la lame de PEI peut Stre tres 
perm6able a 1'eau. De touts evidence, une application a la truelle donne 
generalement une couche trop mince pour faire obstacle a 1'eau. Dans bien des 
cas observes, la texture du treillis etait perceptible a travers la couche de 
finition. Est-ce tout est fonction de la bonne volonte et de la competence de 
1'ouvrier, ou est-ce que differentes methodss d'application (repasser 1, 2 ou 3 
fois par example) correspondent a differents niveaux de risque d'appliquer une 
couche de fond trop mince?

Recherches proposees : ^valuer la permeabilite a 1'humidite de la lame 
lorsqu'elle est assujettie a de 1'humidite, un jet de vapeur et un debit d'eau 
constant, en regard de differentes epaisseurs de couche de fond et de methodss 
d'application (truelle, vaporisateur, ou 1, 2 ou 3 couches). Evaluer egalement 
les caracteristiques de sechage a travers la lame d'une isolation saturee.

Emplacement des joints

11 y avait suffisamment de fissures, par opposition aux batiments a panneaux peu 
fissures, pour croire qu'il faut des joints a certains intervalles et que les 
ouvertures enfoncees sont a proscrire. Quel devrait etre 1'espacement des 
joints? Meme si la ttche semble ambitieuse, une enquete combines en laboratoire 
et theorique pourrait jeter un peu de lumiere sur la question. Quelles sont les 
proprietes critiques? L'elasticity de la lame? (Probablement pas, car le 
treillis est en verre.) L'elasticity de 1'isolant? La resistance au 
cisaillement de la lame par rapport a la liaison avec 1'isolant? La resistance
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de cohesion de 1'isolant? La solidite de la liaison entre 1'isolant et le 
support? Les coefficients thermiques de dilatation? L'epaisseur de 1'isolant? 
Si les proprietes des materiaux et l'epaisseur de 1'assemblage etaient des 
variables connues, pourrait-on prevoir quel devrait etre 1' espacement maximum des 
joints?

Nous avons vu beaucoup de fissures dans les angles interieurs des ouvertures. 
Est-ce que 1'emplacement et les methodes de renfort des joints d'isolation (qui 
pourraient itre frequemment ignores) recommandes reduiraient 1'incidence des 
fissures, ou faudrait-il tout simplement proscrire les ouvertures enfoncies? La 
taille des ouvertures est-elle un facteur?

Recherches proposees : Evaluer le r§trecissement au sechage et le coefficient 
thermique de dilatation des lames de surface sans contrainte, les capacites 
limites de liaison de 1'isolation pour restreindre ces mouvements, et 1' incidence 
de l'epaisseur de 1'isolant sur le mouvement thermique i la surface du compose. 
Tester 1'armature des angles rentrants.

Defauts de scellement

Tous les scellants elastometriques conviennent-ils aux joints de PEI? Outre la 
difficulte d'eviter d'appliquer une couche de finition dans le joint sans reviler 
une bande contrastante de couche de fond entre 1'extremite de la finition et le 
cordon de scellant, existe-t-il des scellants assez Slastiques et friables a la 
fois pour faire defaut en partie seulement, et qui pourraient Stre repares avec 
le meme materiau? L'attaque de solvants et une resistance superieure S celles 
des composants du PEI n'ont pas encore ete resolues. A moins que le scellant, 
lorsqu'il fait dSfaut, puisse etre dScoupe au couteau dans le joint, laissant un 
residu bien solide de scellant durci sur la surface du PEI et sur lequel 
appliquer d'autre scellant, les joints de PEI ne pourraient etre repares par 
1'application d'autre scellant dans les joints d'origins. Une solution evident© 
serait des joints poses en deux Stapes avec egalisation de pression, & condition 
d'utiliser un produit autre qu'un calfeutrant pour le joint expose.

Recherches proposees :
■ Depouiller la documentation et interroger les fabricants de scellants pour 

determiner quels seraient les produits appropries a faible module, A la 
lumiere des effets a long terme des solvants et des plastifiants dans le 
scellant de la couche de fond, 1'armature et 1'isolation. Tester les 
scellants prometteurs pour determiner comment en assurer la defaillance 
partielle sans endommager le PEI. Exposer certains echantillons a
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1'humidite. Eprouver la nouvelle liaison du materiau neuf et du scellant 
durci.

■ Dessiner et evaluer de nouveaux joints a installer en deux etapes, aveo 
deflecteurs au lieu de scellant au deuxieme volet, et avec egalisation de 
pression. Examiner la penetration de 1'eau de pluie, 1'Evacuation d'eau 
et la performance thermique.
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Installations futures

Les points suivants resument les recommandations applicables aux futures 
installations de PEI.

■ Mandater des architectes a faire des etudes techniques. Fournir les 
dessins d'atelier indiquant les details de joints, 1'espacement et les 
jonctions. Faire faire des inspections par des experts pour tous les 
proj ets importants.

■ Ne pas utiliser de PEI aux endroits subissant des chocs importants ou sur 
une ossature recouverte de plaques de platre s'il faut avoir un mur bien 
solide. Choisir plutot un materiau plus resistant comme le beton, la 
magonnerie ou la pierre, specialement a proximite de quais de chargement, 
de stationnements et de chaussees.

■ Privilegier les fenStres pouvant etre nettoyees par 1'interieur, sauf si 
elles sont accessibles du rez-de-chaussee ou des balcons, sans avoir a 
utiliser d'echelles ou d'echafaudages.

■ Concevoir le parement et tous les accessoires en fonction de la pleine 
charge de calcul du vent.

■ Utiliser des plaques de platre comme couche sous-jacente seulement s'il y 
a un pare-air et une membrane d'etancheisation a 1'eau sur les parois 
exterieures. Sinon, choisir un revetement plus resistant a 1'humidite ne 
contenant pas de gypse; les panneaux de gypse pour usage exterieur et 
resistant a 1'eau ne sont pas adequats.

■ Poser plus d'isolation dans 1'espace entourant les poteaux de 1'ossature 
murale soutenant le PEI seulement une fois que les profils thermiques ont 
ete studies pour la saison froide.

■ Ne pas oublier que les couleurs foncees perdent de leur intensity plus 
rapidement et qu'elles soumettent la surface a des temperatures plus 
extremes, par temps ensoleille et par les nuits claires.

■ Eviter les ouvertures enfoncees en alignant les joints sur les angles 
rentrants.

■ Utiliser des joints deux stapes (§cran de pluie). Choisir un produit 
autre que du calfeutrant pour le' scellement exterieur, si possible. Ne 
pas appliquer de couche de finition dans les joints a calfeutrer.

■ Au besoin, utiliser du scellant a faible module comportant le moins de 
coupes transversales que possible. Se servir d'une marque de scellant 
compatible avec la marque de PEI. Prendre plus de precautions que pour la 
pose d'autres materiaux.

E Utiliser des joints de dilatation de batiment qui ne dependent pas de 
1'adherence du scellant au PEI. Achever le PEI en le scellant h une 
partie de 1'assemblage de joints fixe a un substrat continu.

■ Prevoir des supports independants du PEI pour les enseignes et autres
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accessoires.
■ Fixer le PEI a un substrat rigide comme du beton ou une magonnerie dans la 

mesure du possible. Advenant 1'emploi de supports flexibles, soupeser le 
mouvement potential aux raccords et jonctions.

■ Ne pas se servir de PEI pour le seuil des fenetres ou comme solin pour le 
parapet du toit.

■ Veiller a ce que 1'eau evacuee d'autres surfaces ne s'ecoule pas sur la 
couche de finition du PEI, ou qu'il ne se forme pas de glagons.

■ Ne pas utiliser de PEI la ou de la neige y serait entassee pour de longues 
periodes.

■ Prevoir des larmiers en-dessous des elements en saillie du PEI.
■ Laisser secher les materiaux du PEI pendant 24 heures au moins a une 

temperature superieure a 5 °C.
■ Ne pas tarder a reparer les dommages au PEI pour prevenir la penetration 
d'humidite.
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